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"Le bat de notre voyage est ample 
t atteint, Jamais je n'ai fait un 
° suysi long et où l'agréable se 
Jolgnait auxsi amicalement À l'utile 
“M l'abbé J-A Ouellette, le prin 
cipal Organisateur de la “Liaison fran 


Kaise”, peut être fer de son succès, |! 


de même que M. Jules Dorion, de 
l'Action Catholique”, qui l'a si eff 
cacement pris sous ses auspices. Maïs 
fl ne conviendrait pas d'oublier les re 
r: n PrréRE (Di À k 
trie”, du"Devoir”, du “Droit”, du “Bien 
Public”, de la “Tribüne”, qui tous ont 
fait leur part pour assurer le succès 
Ale l'excursion. | 


rt: D 


“Quant au Canadien National, soù | 70be, de | 
service à été parfait. Nous avons de erta Je les ai vus, ces colons, en 


servis avec une. délicatesse et un em 
pressement rémarquabie. La direction 
en mérite nos compliments. M. Ciaude 
Melancçcon, publicite du C. N. 3, s'est 
prodigué non seulement pour nous 


sssurer un agréable service, mais aussi] National du Canada qui conduit les 


pour nous donner de précieux rensei- 
£nements sur les partiés du-gays que 
nous trav Tous les membres 
de la “Late 1e èn sont reconnais- 
sants. . \ L 


“M. JE Laforce, représentant des 


| 


tes toutes les accommodations post 
bles. 4 74 

“La “Liaison française” est compo- 
sée en grande partie de membres dy 
clergé de Québec, du Nouvel-Ontario 
et du Manitdffa, et de quelques laïques 


sa ville épiscopale 

pp” 
Régina — Une belle réception attes ! 
dait les excursionnistes de l'Université | 
À Régina, capitale de la Saskatchewan | 

*t centre de distribution fort consids 
rable dans cette province. A la gare, | 
nombre de dignitaires, ec+ lésiastiques | 


et laïques, “étaient venus renc: ntrer | servi au voyageurs sous les arbres | spéciale de l'histoire ecclésiastique et 


nn -tes-piottenrss-perte tes —emmemes dans io -Jartin-de-Parcherecné 


leurs autos faire le tour de la ville et | 
à l'archevëché de Mgr Mathieu. où ns 
étaient invités à luncher. Les édifices | 
du parlement, qui se dressent sur les 
bordè du coquet petit lac. Wascana 
furent le premier arrêt au cours de 
cette belle promenade 


Au Parlement l 
Du fauteuil de l'orateur de La Cham- | 


bre, M. Hill, maire suppléant, leur sou- |! 


haita d'abord ja bienvenue au nom de | 
la ville, après quoi M, Uhrich, secré | 
taire provincial, prit la parole pour 
leur exprimer, au nom du gouverne | 
ment, tout le plaisir que causait aux: 
citoyens de Régina cette visite de gens Î 
de l'Est. 11 se dit heureux de ce moy 
vement touristique de: Canadiens ée! 
langue française vers les provinces &e | 
l'Ouest et formula sa conviction qu'il 
ne peut tendre qu'à faire mieux s'ap- 
précier les deux grandes races qui 
peuplént le Dominion. I! cita comme 
exemple de ce que peut accomplir !'af 
fort mutuel, la Saskatchewan, qui fut ! 
développée par les Canadiens des deux ! 


n 
Î 
! 


Î 


langues dans un sentiment de parfait | '? 


confiance dans l'avenir H 
! 

A. Hamilton, le ministre de l'agri | 
culture, donna ensuite quelques dé- 
tails sur l'histoire du développement | 
agricole de la Saskatchewan éepuitk 


40 ans. $ « 
Mgr Piette à répondu en anglais et ! 


a remercié les citoyens de Régine de | roisse canadienne française à Calgary. | mée la “perle des Rocheuses". 


leur ‘belle récegtion. Il se dit hey | 
reux d'avoir enténdu les bienveillantes | 


paroles des orsieurs qui l'ont précécé | conséquemment les Canadiens de :la | sionnistes ont répris le train pour 
| province de Québec à venir s'établir 
Suivit ensuite tre lengue rontennsé | e Mberts, à Calgary surtout, où Ls 


sur la question française. 


missionnaires colonisategrs, de faire 


L'UNIVERSITE DE-MONTREAL 

À REGINA ET A CALGARY 
Réception officielle dans la capitale de la Saskatchewan 
— Discours de l’hon. M. Uhrich — S. G. 


évêque de Calgary, souhaite de voir le 
pourra établir une paroisse canadienne- 


| toyens attendaient ici les excursionnis- 
| tes pour les conduire à travers les rues 


| ceux de langue française. Leur rm 
| bre n'est pas encore assez considérable 


PT 

a Pres 

- de Dor- 

C-N. Dorion. de Québec, Jean 

de Nantes (France), MM. 

A' Gagnon’ et H-N. Nagant, profes 
meurs à Oka, pt autres braves Cans- 
fiens.. Prêtres et laïques ont frater- 


et 


refbute samedi matin et déclina alors 
rapidement. 11 garda sa connaissance 
Jusqu'à la fin et rendit le dernier 
soupir paisiblement. C'est uniquement 
grâce À sa constitution remarquable- 
ment vigoureuse qu'il put résister si 
longtemps à la maladie qui l'avait ter- 
rassé 


r 8. E. LE CARDINAL BEGIN 
imminente dd non Rd onte 
plus tard coadjutéur de S. E. le cardi- 
nal Taschereau. “Cum future succes: 
sione” le 22 mars 1892; nommé admi- 
(nistrateur du diocèse le 3 septembre 
1894; devenu arc! de Québec 
le 12 avril 1898, décoré du pallium le 
22 janvier 1899; créé, le 25 mai 1914, 
cardinal du titre 
et Protais. ; 
Carrière fructueuse 


dièrs canadiens aux premiers temps 
le la colonie. Je les ai vécus, ces pre- 
miers temps, au milieu des colons de 
l'Abitibi, du Nouvel-Ontario, du Ma- 
la Saskatchewan et de Y'A! 


couragés, soutenus par leur fier cier. 
sé, ce grand apôtre qui puise sa force 
aux sources intarissables de la rell 
cion et du patriotisme”. 


Le train spécial du Chemin de fer 


k Les derniers instants 

Dans la matinée de samedi, l'on 
commença à se rendre compte que le 
cardinal baissait rapidement et dans 


le cours de l'après midi l'extrême-onc 
e<xcursionnistes sera de retour à Mont Gion lui fut de nouveau administrée. 


réel mercredi apris-miél, après avoir lie ie 1 éuvint évident que la Su 
‘[n'était plus qu'une question d'heures 
et l'on récita les prières des agoni- 
sants. 1Il était minuit et demi lorsque 


tional Truth Society”. 


108 __Dès-que. les portes de l'arche ve hf rar na dr nee VON 
cais. Partout la “Liaison” & été reçue aux -vistèurs, un not | "090e a ait dépoñcé éhersiquement 
tenues non seulement par | iéiéompu de PL sites où les modes, les danses et le théâtre mo- 


nos frères de là-bas, mais aussi par la 
population de langue anglaise qui sa- 
luait avec plaisir l'initiative prise par 
M l'abbé J-A Ouellette, directeur des 


MAIN-D'OEUVRE 
a POUR L'EPOQ 


Dimanche, dans es églises 
de-in-Vite- 10 cite où prets l'é- 
loge de Mgr Bégin, dont lis ont fait 
ressortir les hautes qualités sacerdo- 
tales. . 

- —— Soikante ans de prétrise 

Le cardinal avait célébré le mo!s 
dernier le soixantième anniversaire de 
son ordination sacerdotale 11 était 
évêque depuis trente-sept ans et car- 
dinal depuis onze ans. Il avait reçu 
la pourpre en 1914, peu de temps avant 
la déclakation de la gueire. 

Mer is Nazaire Bégin était né à 
Lévis le 10 janvier 1840 et avait fait 
ses études au séminaire de Québec. 
I1 était allé les compléter à Rome, où 
il avait étudié au séminaire français 
et au séminaire grégorien. 11: avait 
aussi fréquenté l'Université d'Iinns- 
bruck, en Autriche. Pendant son sé- 
| jour en Europe, I] avait fait une étude 


POQUE. 
DE LA MOISSON 


Une conférence importante 
aura lieu à Winnipeg, à ce 
sujet, le 24 juillet 


connaître le reste du Canada aux Ca- 
nadiens du Québec. 


Montréal — Le Dr W.-J. Black, di- 
recteur du service de la colonisation, 
de l'agriculture et des ressources n=- 
turelles du chemin de fer National du 
‘Canäda, après un long voyage à tra- 
vérs le Manitoba, la Saskatchéwan, 
l'Alberta et la Colombie-Anglaise, a 
déclaré qu'au cours de ses vingt-deux 
années d'expérience dans l'Ouest ca- 
nadien, il n'avait jamais vu de meil- 
leures perspectives pour une récolte 
abondante. 

Ex donnant ses impressions de voya- 
ge, le Dr Black a dit que presque par, 


Mer Kidd, 
jour où il 
française dans 


autour de la ville. aux casernes de la 
police montée, où fut pendu Louis 
Riel, jusqu'à l'archevéché où Mgr Ma- 
rois. vicaire général du diocèse de Ré 
ina. fit les honneurs en l'absence de 
Mgr Mathieu Un délicieux goûter fut 


| ordonné prêtre à Rome, dans la basi 
ligue de Saint-Jean de Latran, le 10 
| juin 1865. r 

A son retour à Québec, on ut avait 
donné la chaire de théologie et d'his- 
toire ecclésiastique à l'Université La- 
val Le-ler octobre 1888, il était nom- 
mé évêque de Chicoütimi, et trois ans 


_ 


les pluies avaient été abondantes, et 
que l'on était assuré d'une très forte 
récolte, "à moins qu'une gelée hâtive 
ou la rouille noire ne surviennent avant 
que la récolte n'ait atteint la maturité. 

Cet état des récoltes, d'après le Dr 
Black, a eu déjà un résultat bienfai- 
sant, car il y a acfüuellervent, dans 
l'Ouest, un esprit d'optimisme meil- 
leur qu'il n'y en a encore eu depuis 
cinq ans. + 


A Moose ja = 
A 2h 30 du soir, retour À la gare 
et départ pour Moose Jaw, où le train 
arriva moins de deux beures plus tard 
Le maire Davidson. et quelques ci 


de la ville et dans la campagne eavi-| 
ronnante. £ 
A-Caigary 

Calgary — Calgary, métropole com 
merciale de l'Albefts et deuxième ville 
des provinces des prairies par le chif 
fre de sa population, à fait aux voya- 
ceurs de l'Université de Montréal une 
réception des plus cordiales Après 
uRe promenade en automobile à tra- 
ue Ds Von @0 Le VERS ct Gus | 
environs immédiats, un lunch anquel | 

assistaient ST Mer Kidé. évêque du | rent à ces discours de bienvenue. 
diocèse de Calgary, le maire Webster, | 4 trois heures -de l'après-midi, le 
le Dr Bésuchemin, président de la so | train quitta Calgary pour. se rendre 
ciété Saint-Jean-Raptiste, et plusieurs [à Banff, l'arrêt suivant indiqué sur l'iti- 
autres personnalités de l'endroit, eut | néraire. L'entrain et l'enthousiasme Une conférence importante à ce su 
lieu au Palliser, le luxueux hôtel à | régnaient parmi tous les Voyageurs à | jet aura lieu à Winnipeg le 24 juñlét. 
rigé par le Pacifique Canadien. , l'idée que l'on allait enfin pénétrer | A cette conférence assisteront les re- 
n | ; dans les montagnes "Rocheuses, dont | présentants des divers gouvernements 
S G Mgr Kidd les cimes altières avaient déjà été|des provinces de l'Ouest, et les off- 
Dans un discours qu'il prononça en | aperçues dans la matinée, du toit de ciers du chemin de fer National et du 
français, Mer Kidd £t un bref exposé | l'hôte! Palliser Pacifique Canadien. On obtiendra, à 
de la situation des catholiques dans Le train est’ parti ensuite pour le | cette conférence, des chiffres plus ex- 
son diocèse, plus particulièrement de | lac Louise, où les excursionnistes ont | acts, et en déterminera les plans pour 
[oereh quelques heures pour y con: | l'obtention et le transport de la main. 

|'templer les merveilles de cette nappe | d'oeuvre désirée dans l'Ouest. 

pour Jjustifer la fondation d'une pa-|limpide qui a mérité d'être surnom- ‘ É 
‘ Après 
mais Il ne soubske que de voir le} une randonnée aÿ Lac Moraine en autn 
Der où il pourra le faire I! invite! et le junch pris au château, les excur- 


grossiront le noyau Ges leurs qui ed 
prospèrent déja + 

Le maire Webster prononça une 
brève allocution pleine de phrases ai 
mables. pour les visiteurs. Au chant 
de “O Canada” entonné en choeur, il 
se leva très ému et déclara que jamais 
encore il n'avait été plus touché par 
ces accents patriotiques. L 

Mgr Piette et M. Patenaude répondi- 


i_ Le Dr Black a auss: noté à ‘ce sujet 
un autre aspect de la situation. C'est 
la grande demande de main-d'oeuvre 
chez les fermiers. 


N 


Déjà plusieurs conférences prélimi- 
naires ont eu lieu entre les représen- 
tants du gouvernement et les officiers 
du chemin de fer, avec le résultat que 
l'on croit maintenant que les provin- 
ces des prairies auront besoin de 45,000 
à. 50,000 moissonneurs. | 


h 
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FREDERICTON, N-B. = “La date 
des élections provinciales ay Nouveau- 
Bronswick a fté fixée au samedi $ 


, Le cardinal Bégin, est l'auteur de |et a envoyé ses sincères condoléances 
plusieurs ouvrages théolo£iques et his | au‘ pays, par l'intermédiaire du délé- 
toriques. 1} était membre de la So-|gué apostolique. 11 a également en- 
ciété Royale du Canada, de-J'Académie | voyé un télégramme 
des Archives de Rome et de l“Interna-| Mgr Langlois, évêque auxiliaire. de 


me Il y a quelques semaines qu'il avait 
brééidé à l'érection canqnique de 80 
aouvelles paroisses depuis qu'il était 


AE bese tes funéraitiss 

; 'occup “ ment: 20 
ratifs pour les funérailles. Ce sera 
une cérémonie imposante À laquelle 
participera une assistance considéra- 
ble. Mgr di Maria, délégué apostoli- 
que; sera présent. Les quatre cardi- 
naux des Etats-Unis, aiñsi que tous les 
archevêques et évêques du Canada, ont 
été invités. Mgr Ross, évêque de Gas- 
pé, prononcera l'oraison funèbre. 


La nouvelle à Rome 


de SS. Vital, Gervais | . Rome — Le Souvétain Pontife a ap- 


pris avec un profond regret la mort 
du caréinal Bégin, primat du Canada, 


de sympathie à 


la vie du cardinal Bégin.  ‘ 


Le sud de la Saskatchewan 
et l'Alberta sont éprouvés 
par des tempêtes 


Régina — La chaleur des derniers 
jours, ainsi que la grêle, a fait du dom- 
mage à la récolte au centre de la Sas- 
katchewan. 

Des bâtisses ont été endommagées 
et dépouillées de leurs-toits à Lums- 
den par /une terrible tempête de vent 
acco ée ,de, grêle.’ L'ouragan a 
fait au moins une victime, M. Rigel.. 
hof, de Régina, a perdu la vie sur le 
lac Long. à 

La tempête de grêle s'est abattue 
dans les environs de Tregarva, à quel- 
que 16 milles au nord de la ville. Elle 
a fai d'énormes dégäis à la : 
au nord-ouest de Kindersley, sur une 
distance de près de 200 milles. 

L'ouragan-fut particulièrement vio- 
lent à Craïk et à Lumsden, où plu- 
sieurs vitres furent brisées. Les gré- 
lons, à Craïik, avaient la grosseur du 
poing. 

La tempête suivit une journée de 
chaleur, la cinquième de suite, pendant 
laquelle le thermomètre se maintint 
à plus de 90 dans tout le sud de la pro- 
vince. 


A Conquest, plusieurs bâtisses fu- 
rent renversées et les récoltes furent 
ahbimées. 

A Coronation, Alberta, la tempête 
de pluie et de vent fut terrible. Le 
vent fut si violent que les automobiles 
garées sur la rue furent poussées sur 
la distance de plusieurs verges. 

Véteran a également, souffert de la 
grêle. 


La grêle dans l'Alberta 

Edmonton — Le département pro- 
vincial de l'Agriculture assure que la 
grêle a fait pour $7,000,000 de domma- 
ges aux récoltes de l'Alberta durant les 
mois d'été. A date, les diverses com- 
pagnies d'assurances contre les dom- 
mages faits aux récoltes par Jla- grêle 
ont enregistré 3,000 réclamations. En 
cpleulant ces pertes à raison de 100 
atres par réclamatiôn, et si les pertes 
sont totales, comme le disent les com- 
pagnies en question, étant donné que 
la valeur du minot, de blé est de $150, 
cela ferait une perte de #25 l'acre, 
soit une perte totale de $7,500,000 À 


| continuer vers Glacier et Revelstoke, | août, d'aprés uné nbuvrelle pubitée | réduire du rendément de cette année 
bips en routé lés célèbres tunnels. | dans le: “Cleaner”. . | dans la province. 
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:| capitale, 
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de partout, du nord, du sud, de l'est 
et de l'ouest. . 

Suivant le programme annoncé, nous 
pûmes d'abord la grand'messe, où le 
R. P. Simard donna un sermon plein 
defoi et de patriotisme. 

Après la messe eut lieu le banquet 
M. le Dr Riopel, président de la Société 
Saint-Jean-Baptiste, ft un discours de 
bienvenue, bien dit et bien pensé, LL 
quel répondit M. l'abbé Onuellette, di 
recteur de la “Liaison française”, dans 
une allocution pleine de tact et de 
sympathie. 

Ensuite, en: plein air, sous la prési 
dence de M. le curé Guertin, d'autres 
discours furent prononcés, parmi les- 
quels nous menlionnerons ceux de 
Mgr Pilon, qui rappela le passé de nos 
paroisses, de M. le curé de Sainte- 
Claire de Dorchester, de M. l'avocat 
Dorion, de Québec, de M. Fernand Ro- 
by, représentant de la “Patrie”, de M. 
Saint-Arnault, député du comté de 
Saint-Albert, de M. le curé Guertin et 


Celui-ci esquissa rapidement la st- 
tuation des nôtres dans la province au 


1 se plaignit des efforts qui 
sont faits pour diminuer l'influence 
française dans l'Alberta et raconta les 
difficultés avec la commission scolaire 
d'Edmonton.. En terminant, l'orateur 
supplia ses compatriotes de la province 
de Québec de nous envoyer des pré 
tres de langue et de mentalité cana- 
dienne-françaisé pour nos paroisses 
françaises et des instituteurs et insti- 
tutrices pour nos écoles. 


A Edmonton 


Edmonton — La “Liaison française” 
arrivait à Edmonton, le 11 juillet, vers 
5 h. 30 du soir. Après une agréable 
promenade à travers les rues de la 
les excursionnistes assis- 
taient à un magnifique banquet au 
Château MacDonald. 

M. A. Boileau, qui présidait, fit le 
premier un bref discours, comparant 
la “Liaison françæise” à ces groupes 
d'officiers qui, au front, visitent les 


nemi. 

Le R. P. Taverniér, O.M.L, curé de 
Saint-Joachim, souhaita la bienvenue 
aux distingués visiteurs, saluant tour 
à tour les membres du clergé, les jour- 
nalistes et les hommes politiques. 11 
dit que le Québec n'agirait pas dans 
ropre intérêt _s'il 
moins vis-à-vis de nous Canadiens 
français de ces lointaines régions, une 
politique de fier isolement et de su- 
“Perbe indifférence, eu 

Parmi les autres orateurs de chez 
nous, il nous faut surtout mention- 
ner le doyen des arts_et des scienæs 
de l'Université d'Alberta, M. Kerr. 
Souvent déjà, M. Kerr nous a donné 
des marques de sa sympathie. LA 
encore il fit preuve d'intelligence et 
de coeur dans un fort bear discours 
français où il afGrma de nouveau que, 
le Canada étant une natjon formée 
de deux grandes races, tout Canadien 
devrait connaître la langue et l'esprit 
de l'autre, afin de se mieux connaître 
et estimer mutuellement. 

Il nous faut aussi mentionner le R. 
P. d'Orsonnens, recteur du Collège, 
qui prononça une courte allocution fort 
bien tournée. Û 

Parmi les orateurs du Québec, M. 
Julés Dorion, commandeur de Saint- 
Grégoire le Grand et directeur de 
l'Action Catholique”, fut celui qui fit, 
croyons-nous, les déclarations les plus 
nettes et les plus importantes que 
nous ayons enténdues. Que Dieu pro- 
tège la vie de ce bon patriote, l'un 
de ceux gai comprennent le m l'in- 
térêt du Québec et du Canada tout 


loppement de nos groupes français de 
l'Oyest. 

Nous avons écouté aussi avec la 
plus grand plaisir M. Ouéllétte, député 
de Dorchester, représentant ‘1 gou- 
vernement de Québec, et M. Arthur 
Sauvé; chef de l'opposition, qui nous 
ontlassuré que Jes deux partis politt- 
ques du Québec sont loin de se désin- 
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de M. L.-A. Giroux, député de Grouard. | dt 


point de vue économique, religieux et }; 


avant postes exposés au feu de l'en- À 


D PE 


à 


Morden, Darlingford, Manitou, Miami 
et Elm Creek. É 
Un champ de blé Marquis, à quatre 


milles au sud d'Ahons, à 616 Érôu 


très fortement infecté, de deux à cinq 
pour cent des tiges se irouvapi coniZ 


l'agriculture à Régina dit qu'une pre- 
dans quelques parties du sad de ls : 


entier dans la survivance et le déve. |' 


faction de, qué notre journal compte partout dans la 
sincères et dévoués qui savent apprécier ses | 


brovinée dés amis 
efforts ef sonit prêts à d'encourager dns l'oeuvre qu'il poursuit. 
Cette tournée ne visait pas à atteindre un gros chiffre de recet- 
tes; où s'en est rendu eompte aisément par les conditions Jibé- 
rales auxquelles les billets étaient distribués. En fait, dans 
beaucoup de paroisses, nos acteurs ont joué presque exclusive- 
bent pour nos abünnés dont les places se trouvaient déjà payées 
d'avance, Néanmoins Île résultat financier est satisfaisant et 


Hious sommes particulièrement heureux" du nombre substantiel | is travalidient avec la seule ambitio® 
De 


d'abonnements nouveaux que nous onf valu ces représentalions. 

Nous aurions voulu les étendre à plus de centres encore et 
en faire bénéficier surtout les petites localités qui dont que de 
rares occasions d'applaudir de belles chansons et de, bonnes 
pièces françaises bien interprétées. Par malheur, la lempérature 


Un 
Au 
n " - E 

ses aïeux. 
mens, suites. nelle, 0 Meant que 
È livre © $ J s 
De Dieu, ne demandant rien 
Ft 


que le 


La persècution les attaqua chez eux, 
Et sans méme invoquer de prétexies 


fri 


nes. La visite du Père Lacombe, à ce 
inoment critique. et son amitié intime 
avec Pied de Corbeau et d'autres puis 


Le Père Lacombe, en. maintenant 


les _P1 Noir: 


,; leurs droits ont été hautement reven- 


ne nous a guère favorisés ct nous a contraints d’écourter notre 
programme, car on comprendra-que ous ne pouvions abuser 
Fe + 5 " F £ 


nouvelle tournée dramatique nous a convaincus plus que jamais 
dé l'excéllence de l'idée, comme moyen de propagande et de 
contact au service du journal, pour: élargir et intensifier son 
action, La Liberté se propose donc d'aller visiter encore ses 
abonnés à domicile et de suultiplier ces réunions de famille si 
agréables et si fructueuses. | de , 

Le chroniqueur de la tournée a déjà exprimé la gratitude 
spéciale que nous devions à certaines personnes dans les difré- 
reuts centres qui l'ont accueillie avec une hospitalité toute fran- 
çaise. Nous né pouvons ici que les remercier encore une fois 
en bloc, de même que tout le public qui a si bien répondu à notre 
appek 
pour nos artistes le facteur le plus important du succès. : 

Que dire maintenant de ces artistes eux-mêmes? C'est à 
eux qu'aurait dû aller notre premier merci, puisque sans -eux 
nous n'aurions pu offrir à nos amis ce régal de choix. 1H serait 
superflu de louer leur talent que tout le monde a pu apprécicr. 
Mais cés acteurs consommés ont été en même temps des jeünes 
gens très courageux et très dévoués. Certains jours, il leur a 


fallu rien moins que de l'héroïsme pour faire face aux fatigucs 


ct aux contre-lemps occasionnés par une pluie persistante et 
des routes défoncées. Néanmoins, au dernier jour de la t née, 
tous déclaraient joyeusemeut qu'ils la récommenceraient yolon- 
tiers, même sachant les ennuis qu'elle leur réservait. 

N'est-ce pas de bon augure pour notré ocuvre de presse 
catholique de voir qu'elle suscite, parmi nos jeunes, de si beaux 
mouvements de générosité ét d’'apostolat? 


. Denätien FREMONT. 


2 LION DE RATE 


| 


Prince-Albert — L'inauguration du | rection de ce monument avait été con- 

monument de Batoche a eu un roten- | duite. ° , ‘ 
tissement que l'on s'explique dans tout On comprend mieui aujourd'hui la 
le district au sud de: Prince-Âlbert, où ! démission de M. Victor Morin, l'ex pré- 
Ÿes Métis descendants des ceorabat- | sident de la Société Saint-Jean-Bap- 
lants de 1888 sont, si nombreux. Ces |tiste de Montréal, comme membre de 
derniers ont été” heureux de voir que |la Commission des Sites et Monu 
mems historiques qui s'obstinait à vio- 
ler les droits du français. 


diqués à cette oceasion et que l'inscrip 
tion injurieuse de la tablette 
Fobjet de critiques autorisées. 


a ei: 


oiseux, 


Sur leurs biens, au soleil qui juif pour 


paix, s'acquit un titre à ja gratitude 


tout le monde, ee Œ 
EN vint eMrontémERt poser 


Alors ces paysans, sans fusils, sa 
canons, * 


Retranchés sous les bois et dans leurs 
<abanons, ‘ 

Défendant corps à corps leur franchise 
userpée, e : 

Furent tout simplement des. géants 
d'épopée! 


Pardonnez-moi, mesdames et' mes- 


barde national, Louis Fréchette. Rien, 
il me semble, ne pouvait mieux yous 
faire saisir la cause des hostilités qui 
devaient avoir leur dénouement ici 
même, à Batoche.. L'histoire est un 
perpétuel recommencement, at-on dit 
avec vérité. Ce que la nation métisse 
devant laquelle l'Eglidé catholique s'in- 
cline avec respect, caf elle fut, en tout 


éternelle de l'Ouest. Car on ne pent 


:r sans fr: : x rés: 


$ nombreuse 
et belliqueuse comme celle de ces In- 
diens Le Père Pâquette en fit autant 
pour les Cris du Lac Vert et le Père 
Collignon pour ceux du Lac La Biche, 
tandis que les Pères V ; , Mou- 
lin, Ledue, Fourmond, Legoff èt d'au- 
tres. se firent remarquer par leurs ef- 
forts en faveur de la légalité contre 
les menées des esprits remuants qui 


de RieL | : : 
_A Säaint-Albert, l'immense influence 
du vénérable Mer Grandin tint en 
échec les métis de sa mission, en dépit 
e leur mécontentement“ Mänifeste. 
| Dans le Sud, le Père Huzonard, de la 
vallée de la Qu'Appelle, empécha à 
lui seul les Indiens de la montagne 
de Lime et du lac Croche de sé livrer 


: 2 Apathie fééérais 
“1 n'y à pas de éonte 


F 


(Histoire de la Rébellion. pp. 27-28). 
“Cette demande une fois e, n'y 
uraA! A TA Li Pa [e di JT il 1e 


Taché,; de Saint-Boniface, l'évêque 
anglican Melzan, de Prinec-Albert, 
avaient envoyé des Mémoires Le 
réclamations des Métis Tout fut inu- 
Aile; à Ottawx on se croisai les bras. 
On avait bien chargé, en 1554, M 
Pierce de faire une enquête sur la 


question. C'est à ce sujet qu'Alexan- | 


der Begg fait des réflexions qui ont 


sieurs, cette longue citation de notre | °"Sent voulu-.se jolndgé aux troupes |, 4. surprendre. Pierce dit dans 


son rapport: “Je ne pus examiner les 
réclamations des gens de Saint-Lau- 
rent (qui comprenait alors Batoche) 
vu que là majorité ne pariaient que je 
français, et que j'eusse dû avoir un 
interprète” Et Begg de s'écrier 
alors: “Economie mal placée, peut-on 
dire à la lmmière des événements su 
séquents.” : 


temps\et en tous lidux, l'amie et-la au massacre Et l'Eglise catholique JUne fois de plus, on peut le consta- 


qui eut ses martyrs au Lac la Grè |... en nous refusant ie droit de par- 
vangile, ce que cette nation eut à nouille, les Pères Fafard et Marchand, ler notre langue, qui est pourtant une 


protectrice des missionnaires de V'E- 


souffrir en 1885 n'était que la conti- 
nuation des vexations et des injustices 
de 1869. | Avec cette différence nour- 
tant, — pourquoi, hélas! l'at-on ou- 
blié? — qu'ici en Saskatchewan, il y 
axait une autorité régulièrement cons 
tituée, et dont pér#nne ne pouvait con- 
tester la légitimité Malheureusement, 
à Ottawa était la cause du malaise 
qui régnait dans toutes les classes de 
la société, anglaise aussi bien que 
française, et la situation était d'autant 
plus alarmante que les gouvernants de 
l& capitale fédérale paraïssaient inca- 
pables de comprendre le véritable éiat 
de choses dans cette lointaine contrée. 
C'est là le verdict de l'histoire! 
Justification ‘ 

Mais alors, ils étaient donc de véri- 
tables révoltés ceux qui ici se sont 
battus, ceux'qui son: tombés? Je vous 
réponérai, mésdames et messieurs, par 
ces vers Œu poète: 


..-0n dira partout, 


cyprès tout! 


La ‘Liaison française” qui se trou 
vait de passage ce jour-là à Duck Lake . U EST 
æt devait se reridre à Batoche, svait Après avoir publié diévent bro 
entendu parler des termes plus ou chures sur quelques uns des ssipts ré- 
moins injurieux dans lesquels l'inserip comment RE mr Fr l'Oec- 
tion-du-monoment- était rédigée. Ne sus evait-d'en consa- 


stou'ant pas sembler approuver de 52 


présence l'érection d'un monument qui 


est dans s4 forme-actuelle une in: uite 
* ‘à des compatriotes et la violation d'un 
‘ contrat signé de bone foi, les chafs 
de l'excursion envoyèrent unb déléga- 
s'assurer sur place de la vérité 


tion 
des rapports qu'on leur avait faits. 
Ceuxæi s'étant trouvé: 


nu dévoilement de ce mounment, Ero- 
ia contre la manière d'agir du Bu 
reau des Sites historiques et des tn0- 
numents du Canada. et envoya à Otia 
wa une dépèche en ce sens 
Quelques-urs cependant des mem- 
bres de la “Liaison” se rendirent à La 
cérémonte, et de ce nombre se trouvait 
M: F. lroulx, député de Prescott, qui 
expliqua aux promoteurs de la fète 
l'attitude ‘prise par la “Liaison fran 


caise” et les raisons qui motivaient: 


leur conduite en cette circonstance: 
Les directeurs s'empressèrent je re 
connaître la justesse de leurs plainte 
et dirent qu'en pareille occurence {ls 
auraient eux mêmes agi de la sorte. 

Il} est bien enténdu que la Société 
histcrique de Pr'nre Albert et les off 
ciers de l'Université de la Saskaiche 
“an ne portent aucunement la respon- 


“sabitité de cÿ regrettable ineffent. Ils 


ont à plusieurs reprises manifesté leur 
désapprobation de la manière dont l'é- 


L, 


La d 
te Dot eg qe 4 ne 2 _— 
î 


véridiques, 
la “Liaison” refusa d'assister en corps 


crer une ak nouveaux Bieñheureux 
du Canada.” Ptie"ïry a pas mayqué 
Et elle 2 voulu apporter à cette publi- 
Farsees un soin spécial, C'est le direr- 
teur même de l'Oéuvre, le KR. P. Ar- 
| chambeult, SJ. qui s'est chargé de 
| l'écrire 


H'a condensé en quelques 
pages yivantes les traits communs aux 
huit Jésuites martyrs. Et les impti- 
| meurs en ont fait une plaquette ravis- 
|sante. limprimée sur un beau ‘pépier 
| #lacé: ilustiée de nombreuses gravu- 
| res, — il s'en érouve presque à chaque 
page, ornée sur la couverture du 
magnifique tableau de la béatifcation, 
elle fait vraiment honneur à l'Impri 
merie du Messager EE ee 
Cette brochure: doit avoir sa plaèe 
dans tous nos foyers. Elle y redira 
la gloire dont le Canada français vient 
d'être honoré ét incitera ses fils à mar 
cher sur les traces des nouveaux Bien- 
heureux. ÆElle ne se vend que 19 sous 
l'exemplaire, $600 le cent, et #5090 
le mille. S'adresser à l'Action Parois- 
siule, 1500, rue de Bordeaux, Montréal 
#20 0—— 


* EDMONTON — L'honorable Charles 


Stewart, miñfsre de l'intérieur, a été 
nommé candidat libéral daus Edmot- 


Et malgré cela, ne trouvez pas étran- 
£e, mesdames et messieurs, que, repré 
sentant bien humble de l'Egiise catho- 
lique dans cette partie du pars. je 
fasse entendre ma voix en parcille 
occurrence. 

“Alors même que nous ne pouvons 
témoigner de sympathie pour une «las 
sc d'hommes en révolte ouyerie cantre 
l'autorité légitime, quelle que grande 
qu'ait été la prov : tion, nous devons 
être assez £ pour arcorder aux 
Métis de 1855 le tribut d'éloges qui 
leur revient par le courage ét l'habileté 
qu'ils témoignérent” (P. Mortce, Q 
ML) 

Je n'en veux d'autre preure agde ces 
paroles de Sir Daniel Wilson: 

“On admetiait sans difficulté que 
pPauvrement équipés et peu pourvus, 


comme ils l'étaient, des nécessités pre pol 


muières pour lutter aver une force de 
milice bien organisée, Cokduite par un 
soldat anglais plein d'expérience, le 
Eénérkl Middieton, is frent 
d'un courage sans faiblesse et brave- 
ment tinrent bon contre 


destructeus de la ‘guerre moderne” 
(The Lost Allantis, p. 334) 

On l'a dit et répété avéc raison: 
“L'Eglise ejt une écéle de respect!" 
Elle enseigne le respect de l'autorité; 
elle le pratique: elle rend à César ce 
qui appartient à César. 

intervention de Mgr Taché 


vit d’autres de ses missionnaires trai- 
nés de place en place par les Indiens 
révoltés, tels que les Pères Cochin et 


Et ici même, dans cette maison qui 
porte encore les traces de combat, les 


Pères Fourmond, Végreville, Touze et de bon? 


Moulin furent retenus prisonniers Le 
Père Moulin fut même blessé par une 
balle des insurgés. Et pourtant, telle 


était l'aveugle haine de tout < qi} 


était catholique que des fanatiques, 
comme s'en rencontre malheureuse- 
ment à toutes les époques, ne czaigni- 
rent pas de tenir publiquement res- 


des langues officielles du p«ys, on s'ex- 
pose, en commettant une injustice gra- 
te envers une portion considérable de 
la population, à des conséquences fà- 
cheuses pour tout le pays Quand 
donc le comprendrat-on enfin. et pour 


Etat du pays 
Par suite donc de l'apathie des au- 
torités fédérales, le pays se.trouvait 
comme en ébullition. La ténsion était 
extrème, et les discours de Riel n'é- 
taient pas de nature à l'améliorer. 
Enfin! — mais malheureusement trop 


ponsables de la rébellion ces mé tard — le gouvernement parut sé ré- 


prêtres. qui avaient fait, “tout ce que 
des mortels pouvaient faire pour l'em- 
pêcher”. ' 

Comme toujours également, il se 
trouva des esprits droits et jusfes pour 
répartir les responsabilités C’est 
ainsi que le Rév. Newton, dans ses 
“Vingt ans dans la Saskatchewan”, 
après avoir noté les causes de là ré- 


Qu'ils furent bel et bien des héros | bellion qu'il n'hésite pas à mettre au 


compte des orités d'Otiawa, écri 


les massacres du lac la Grenouille et 


aù sujet de Riel: “Il ne réprouva point | 


veiller et comprendre la gravité de 
la situation. Des mesures de justice 
tardives n'empéchèrent pas le Gou- 
vernement Provisoire de se former le 
18 mars 1555. | 
Encouragements reçus 

Si Riel et les siens n'avaient pas 
été incités à la révolte par des blancs 
qui croyaient sans doute y trouver 
leur profit ‘(c'est l'opinion émise par 
NF. Black, dans sôn Histoire de la 
Siskäichewan, page. 261) /peutêtre 
n'aurionsnous pas à lire ces pages 


ll sépara autant qu'il pui de l'Egii sanglantes. Et qu'on ne fasse pas de 


catholique les hommes qui subissaient ta rébellion une agitation française’ 


son influence” ({y"90) 


Le P£vr. Hines écrivait longiemps 


Et dé son côté, C-P. Mulvaney, Fan | Prés. dons “The Red Indians of tbe 
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fl n'est pas nécessaire d'en buriner 
toutes les pages dans l'airain! 


Passantn.” ne trouvez rien d'illogique 
en cela; 
Un noble sentiment les réunit là, 
Comme un gage constant d'union frs- 
 ternelle, 
D'entente cordiale et de paix éternelle 


dès miens et, pourtant, c'est -én ‘leur 

de ros poètes, car nous la faisons 

sôtre: - a, 

Pendant qu'un peuple acclame up 
triomphateur, - 


Pour ces blessés du sort tombés sur 


des ruines 


Où n'arrive jamais de mot consglateur, È 


Agenouillé près d'eux, les mains sur 
… leurs poitrines, SEEN 
J'entonne un Requiem où frémit tout 

mon coeur! f : * 


La thèse de M: Belcourt sur | ractère spéçiai dû 


le divorce 


Le Devoir (M. Henri Bourassa) : 


CE QUE DISENT LES JOURNAUX … 


“ 


la constitution politique de son pays, 
sa nationalité, ses croyances, s8°lan- 


eue et ses moeurs serait vouéé À y 
Ce que M. Belcourt établit parfaite: | échec fatal. page rhin rl À 4 


ment, c'est que, si la Législature fé- 
férale a le pouvoir de reconnaître le 


divorce (en général ou en particulier), | lieu d'une formation. 


elle n'est pas obligée légalement de 
le faire; elle est même tenue morale- 
ment et socialement de s'eï abstenir. 
Cet argument, je crois, n'a pas-été at- 


facultés, elle tendrait à les compri- 
mer; elle serait une déformation au 


Le journal catholi 


que 
L'Action Catholique. (M. l'abbé D. 


taqué à fond. Les défenseurs du bin | Gosselin) : \ 


Shaw ont pris la tangente; ils ont pré- 


Le journal catholique a droit au 


tendu que cette mesure ne crée rien | moins à la somme de justice qu'on ne 
de nent, qu'elle se borne à élargir la | refuse-pas à des jouriaux dont l'ob- 
juridiction des cours de divorce exis- | jectif n'est sûrement pas surnaturel. 
tantes, à donner à la femm “privi- } Qu'on lui soit personnellement peu où 
lège” d'invoquer les its | poièt sympathique, il a également 
que l'homme pour rompre le lien con- ; droit à l'indulgence, car ses rédacteurs 
jigal et détruire la famille. ne prétendent pas à l'infafllibilité. Ce 
La thèse juridique de M. Belcourt | Mitimum de bienveillance, il mé set$- 


dounent À 4 , PERS 


reste donc inattaquée et inattaquable. | ble. n'est pas au-dessus des forces Nb | 


Elle sera sûrement reprise, le jour où | Maines, et n'a rien dont un ca 
il se trouvera, chez nous, des hommes | Puisse s'enorguelllir. Si le X 
de principes et de réflexion qui sau- | catholique ne réalise pas — dans 
ront comprendre que la défense de l'or- | »umble opinion — l'idéal qu'il s'en 


dre social a plus d'importance que a j 2€. qu'il sache patienter et wrxrÈme © 
dispute des portefeuilles, des places | t® des difficultés quotidiennes qui : 
et des honneurs, que les théories éco-| Paralysent. D'ailleurs, le journal n' 
nomiques et même que les rivalités def Peut-être ni.le seul, ni le plus 


races. 


Un point qui doit donner à réfléchir, 
c'est le fait signalé par M. Belcourt: 
le Canada est le seul pays au mondé 
où les divorcés ont le droit de se re- 
marier immédiatement après la pré 

ndue disso ation, de leur mariage. 
Cela seul doit faire prévoir que le 
jour où les obstacies légaux seront 
aplanis, le courant du divorce pourrait 
bien nous emporter plus rapidement 
qu'alleurs 


coupable. * cire ' 
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Le Soleil (Québec): 7 
L'incident de Batoche démontre 
combien fl est nécessaire que le: 
tres soient toujours et partout 
lants pour le. maintien de leurs dre 
et le respect de leurs traditions, hu 
£èt également révélateur de 


cette 
talité mesquine qui fait qu'en ue < 
milieux on nous tolère, nous et notre 


preuve Lrvons 


un nombre| }: tôte est mise à prix, de l'a | 
écrasant de soldats munis des engins blié, en retezant un sr 4 er] Et c'est ici. mesdarses et messieurs, 


teur de “L'histoire de La rébellion du | "1425" (Pace ma Es one 
Nord-Ouest, en- 1585”, écrivait un an les Anglais et les À Pr 
après les événements qu'il racontait: rent à persévérer dans ce qu'ils appe- 
“Riel avait assez d'intelligence pour rortphacs QE conctitutionnelle. 
voir que, avant d'espérer pouvoir por- P _ me.A prenne a re RS 
ter lés gens à se révolter, il aurait pr peii : cn À us D 
déposer les prêtres qui: s'opposaient œ CS. ! 
Cane manie raément À Famnge de | artnet de Ut ont 
Aa force”. (p. 328). Ici. comme aÿ- ; “2 gt 
leurs, en dépit des affirmations cruel- 6 nn : arsog ve 
lement injustes, le clergé catholique pen passe, w ke Un gits 
peut se féliciter d'avoir mérité par s0n | > D s deg | 
respect de l'autorité le témoignage pu- rar per Lg raie Le né» 
blic que Sir John MacDonald ui one raptor eds 
NE aus à Arabe: À Si Riel et les siens-ont été coups- 
ice morale du monde se trouve dans gg tx ÿ 7 RE 
sp en pb" ssh l'en. sont la caus: 0 si l'histoire Be peut 
Riel le savait bien Mais nous d= [rs Ep arte ge cond mn: 
pardonner à ce pauvre ele Fe sd ele. 


Le méritest pas! 
t comme une- fauve, 1 t + 
raqué bête fauve, lui don > 


D ne. de tir de | à ner ve Lo uen 28 
AE de nt étonne Us namienf que des 
à Detant lui, devast son in fusils 2 plomb, et leur portée était 
Pinus. nous drrens Dans joueur es EP métaues de Mer Gone, me 
sue 200) “Mais les métis savent se servir 


‘ton Quest. En 1870. si le drapeau anglais a pu |Cbez nous, au jus flagrant mépris dé }d'us fasil et lis adaptent aux circons 
RE TEL ETRRE conrintèr à flotter Nibrement à la brise tout principe ‘°* tances les àrmes dont ils disposent ” 
Il faut se connaître soi-même. — | canadienne et s'il n'a pas été remplaééil De clémence, d'amour, de reix et | (page 275) E le même auteur, en 
Pascal. ; s par le drapeau étoilé, nous le devons, d'équité, FF parlaut des foriftations de Hatoche, 
: CRE ZM a ; À s 
ten Fr A *. af $ e R + gr" 
ER TE ESS 


Le Re 


Il faut savoir gré à M. Belcourt d'a- | langue, comme on tolère la 


voir fourni d'avance des munitions de | €t le langâge de peuples inférieurs aù- 


guerre à ceux qui méneront un jour | Près des races supérieures qui les 
les luttes pour la reconstruction s0- | "aincus, On ne nous recopnait polt 


ciale. an droit naturel et égal de cité, @ s 
. considère le Ca Lomme. ua 

3 de conquête ue, uñ | k 

Le choix du personnel anglais. Dans-un aie pr LS 

enseignant taire agit et parle comme Al veut,! ‘4 


Le Droit (M. Francis Schrybert): |ne se croit pas obligé de prenüre cü8- 
HN serai, trop long d'énumérer aù | sil et de tenir compte du sentime 
complet Les qualités générales qui doi} de ceux dont il fulère la présence chez 
veat être l'apanage de l'instituteur et } lui. Mais 11 est à noter qu'en cela fl 

de l'institutrice Au point de vue in-} "7 à pas mauvais vouloir, pas de 
telecturt à 12 rectitude naturelle de lice délibérée, c'est du reste ce 
l'esprit, ll faut joindre le goût et 14] 7€R4 J'état de choses quast Ù 
pratique de l'étude, des cénnaissances | ble: lorsqu'on nous vexe; n le 
générales et partieulièrdh sûres et cer-’ 4° Plus souvent sans pender à 
taises, une grande clarté d'exposition, 
enfin, et surtout, une | lement différent du nôtre, x 
NÉ CRT cet Te cation des tas et des stations de 
morale de l'éducateur doit être inat- | Peut âtre la même. 
taquable: elle est nécessaire pour qu'il] On be peut pas 
ait toute son autorité et pour qu'il | 4ue s'il y'avait eu mauvais vouloir 
sache éveiller le seus moral de ceux{2®t invité Mer Brodeur et le R. @, 
qui lui sont confiés. . ” {Delmas à la cé 

A ces qualités d'ordre général, dont | du, monument de Batoche, ni que 
l'énumérätion est nécessairement com-.|l'0n eût délibérément voulu 
plète et d'un caractère plutôt impré-|°er l'élément français du pays, 


ss 


nuls: MAL ET 


ES eo op A 


‘Mer, bien que la dépêche nous dise 


. remède avec uu bain de-pieds chaud, 


HTRÉE 


il de s'attaquer aux 
tâles des nations, à leur sécurité et à 
leurs institutions”, et propose que les 
différents gouvernements s'entendent 
{pour empêcher qu'un palÿs quelconque 
puisse.se préparer à des agressions 

évolutionnaires contre les autres. 

‘La pétition émet également l'avis 
d'empéeher les ambassades, lég 
lou missions de la Croix-Rouge soviét! 
ques “de se servir dè leurs privilèges 
diplomatiques, ou de l'hospitalité qui 
leur est offerte, pour se livrer en se- 
cret à ja' propagande communiste, 
dans les pays eû ellas ont été accueil- 
lies”, À 

“Une preuve de la gravité de la 
situation, dit le document en question, 


+ 


ais le souvenir de l'écrasement 
parles vainqueurs, sans le moindre 
égard pour le ressentiment des famil- 
Fès métimmes. Car fl ne faut pas l'ou- 


Qüe l'inauguration du cairn se fit en 
Présence de vétérans de l'expédition 
de 1586, ces survivants ‘sont rares en 
comparaison du nombre des vairicus 
ui survivent; én terant compte de 
eur descendance directe on pourrait 
presque dire qu'ils ont tous survécu. 
31 eût fallu honorer tous ces hommes 
evurageux qui luttèrent 2vec l'énergie 


tentatives révolutionnaires, dont les 
récents événements de Chine $ont un 
exemple. + 

“L'Amérique est un des pays où la 
propagandé communiste est particuliè- 
rement active. . 
“La-Troistème “nternationaie est-u 
ennemi de la Société des, Nations. Elle 
a donné l'ordre à sés adhérents 4 
tatre-obstacte-k T'APPUCATION AU Pia 
Dawes. Elle a cherché à mettre en 
échec le propramme de la 8. D. N. 
pour lé rétablissement financier de 
F'Autriche et de la Hongrie. Actuelle- 
ment elle appuie de toutes ses forces 
la éampâgne-: pour empêcher l'entrée 
de l'Allemagne dans li Société.” 

EE 


Désastre pour l'industrie 
Jinière en France 


Lille — L'industrie linièr: du-nord 
de la France vient d'être frappée d'un 
désastre, Les récentes inondations 
ont entraîné des‘quantités -considéra- 
bles de lin en rouissage dans la région 
de la Lys, Au lendemain du désastre, 
on a tenté de retirer le lin ge la ri- 
vière. Mais le rouissage est une opé- 
ration très délicate. 11 faut, calculer 
avec précision le temps que le lin 


res où leurs fils de préférence à un 
MacKay, qui ne représente effective- 


cis qu'il est luimême. Ï] ne manque 
pas de métis français à Batoche, à 
Saint-Laurent, à Saint-Louis, à Duck 
Lake: lés Ouellette, les Hamelin, les 
Dumont, etc., y foisonnent. 


n 


Les cors durs ou mous 
4 . OR PORT e 
— _‘senlèvent rapidement 
-Cet extraordinaire remède dissol- 
vant pour cors permet d'obtenir une 


délivrance immédiate de l'agonie cau- 
sée par les cors, et en combinant ce 


…— 


Îles cors ou durillons tombent d'eux-mé- 
mes et laissent le pied aussi doux que 
celui d'un enfant. Faitesle mainte- 
mant et de cette manière: Aspergez 
%os coré ou durillons de quelques gout- 
tes de Putnam's Painless Corn Extrac- 
tor, La doüileur cesse à l'instant. Avec 


nous est fournie par les différentes | 


au nombre d'environ treize cents, et 
les quelque dix à douze mille ouvriers 
qui travaillent le long de la Lys, et 
l'on u’aura encoré qu'une idée ihcom- 
plète du désastre. En effet, dans l'af- 


|tadins sont allés à la campagne. Les 


accidents d'autos ont été nombredx. 
.À Paris, les théâtres de l'Etat ont . 
donné leur représentation gratuite 


Au tombeau du soldat inconnu 
Le président Doumergue et les mem- 
bres du gouvernement se sont rendus 
tombeau du soldat inconnu le ma-. 
tin, alors que les troupes: passaient 
sous l’Aré de Triomphe, 
Le général Gouraud, gouverneur mi- 
litaire de Paris, était en tête du cor: 


tège; il s'est ensuite tenu aux côtés |. 
du président pour voir défiler les dif- 
férents corps de.la défense nationale. 


à: 


| Les porteurs de la torche 

Le premier des six coureurs qui de- 
vaient porter une, toche allumée de 
Verdün à l'Arc de ‘Triomphe, à Paris, 
est parti d'iei à minuit. Les-coureurs | - 
se rèlèvent de déux milles en deux | : 


\UTOS DRE 


‘ | que celte vérité n'a pas été 
| 
| 
| 
| 


une ou deux autres applications de 
Putnam's, suivies d'un bain de pieds 
Chaud, de cor tombe. Pour vous dé- 

#ter de _ vos cors, vous devez em- 
plôyer Pufham's Painless Corn Ex- 
tractor et suivre le traitement ci-des- 
sus. 1} coûte peu; en vente dans tou: 
tes Tes fharmacies. 


PUTNAM'S 
Painiess Corn Extractor 


passe dans a riviète: douze jours en- 
viron, à cette époque où l’eau est 
encore très froide. Ceci n'a pu être 
observé, La matière est pourrie. De 
toute façon elle ne donnera qu'une 
marchandise de qualité très inférieure. 

Qu'on y ajoute le chômage qui frap- 


pera les grands ef les petits patrons, 


LA SAUVEGARDE 


Près de cinq millions d'affaires nouvelles en 1924 


les sphères de ln vie sociale, mer 
des domaines 


la .mesure on à trouve dans toutes 
Çant la suprématie de l'homme dans 
qui jusqu'ici semblaient lui être excluÿivementréseTves, 


| Bureau chef: Montréal Bureau provincial pour l'Ouest: Vonda, Sask, 
| ‘ 
| Les femmes et les assurances 
| Tout le monde sait que dans les temps anciens la femme était con- 
sidèrée comme une quantité négijgeuble, une bête de somme destinée 
A toux les ouvrages. KH!le ne dut son relèvément qu'A l'influence bien- 
faisante de l'Eglise catholique, et aujourd'hui encore chez tous les 
peuples qui n'ont pas reçu les bienfaits du christianisme, la femme 
est toujours considérée comme une créature inférieure. 
Mais dans nos sociétés modernes, elle a depuis longtemps repris 
* son rang, et dépassant peut-être 
! 


E] 


Hen est un cependant dans lequel on semble pratiquement lignorer, 
RTS CETUT UE TASSOTANTE. HAT 


une femme! — Un assure les 


serait une perte 


Lia mère de famille. 


” Le mari s'assure. lensez donc, un homme Ça en vaut la peine. Mais 
bâtisses parce 
On assure la récolte contre la grêle parce que la grêle 
Ca fait du dômmage, Ça occasionne des pertes, 


que si elles brûjaient ce 


Quelques-uns assurent 


Bref, on assure tout excepté la femme, excepté 


Un n'en fait plus une esclave, on la éonsulte même dans leg cas 


graves, mails comme valeur dans la maison, on la classe après tout 


le reste 
Lan 


| 
| 
| même leurs animaux, 


n'est 


— Haladrent <-est 


pus très ‘flatteur pour : 
matedront-parce- Que In Vie d'une mére 


nos compagnes, et “de plus c'est 


é famille 


nu souvent autant de valeur pour la famille que celle du .père, et nous 


connaissons dés quantités d'enfants qui peinent et 


non seulement 
de .vos enfants 


pour votre 


comprise. 
mais n attendez pas plus longtemps pour assurer VOs épouses. 
propre protection, 


ui souffrent parce 
Nous reviendrons sur ce sujet, 
Faites-le 
mais surtout pour celle 


/ 
Voyez nos agents, ou écrivez À nos représentants, car nulle pürt 


ailleurs vous 
Mauvegarde. 


n'aures d'assurances 


plus dvantageuses que dans la 


RAYMOND DENIS, gérant général pour l'Ouest, VONDA, SASK. 


A.-L. MONNIX, agent spécial pour le Manitoba, 517, rue Langevin, 
SAINT-BONIFACE, MAX. 


CANADIAN 


ai 


| 
| 


2 PACIFIC 


Départs fréquents de Montréal et Québec pour 


CHERBOURG, ANVERS, HAMBOURG et ANGLETERRE 


et retour 


Voyage par la route pittoresque du Saint-Laurent 
Paquebots luxueux — Cuisine insurpassable — Service excellent 


.: .  Retenez vos billets de bonne heure 


Le 


LA 


364, RUE. MAIN 


\ ‘ Pour plus d'informations, s'adresser à 


W.-C. CASEY, | | 


WINNIPEG, MAN. 


flux des eaux, les bacs sur prairies 
ont parcouru de grandes distantes, et 
il a été impossible de rendre à chacun 


ce qui lui revient. 

Nombre de petits patrons qui ne dis- 
posent en généràl que d'un capital mo 
deste, le plaçaient entièrement dans 
les, deux ou trois bacs de lin qu'ils 
mettent à rouir. Il faut remonter à 
1879 ‘pour rencontrer un désastre aussi 
grand pour la production linière du 
nord de la France. 


— Winnipeg et l'Ouest 


Winnipeg, 8 juillet — Rien ne sau- 
rait dépasser, nous semble:t-il, l'inté- 
rêt et l'agrément d'une pareille ran- 
donnée à travers notre immense pays. 
Que l'on 8e représente plutôt cet as- 
semblage de plus d'une centaine de 
touristes emportés dans un convoi con- 
fortable à bord duquel on s’ingénie à 
les rendre contents ét heüreux; s'avan- 
çant en serpentant vers le coeur du 
continent d'abord, vers sa limite extré- 
me ensuite; s’arrêtant chaque jour en 
quelque lieu nouveau, ville où campa- 
gne, où de chaudes /rééeptions nous 
attendent toujours, au son des mêmes 
acceñts français, parlés ou chantés. 
C'est à se demander si nous ne réali- 
sons pas les rêves des explorateurs an- 
ciens, à moins que nous ne soyons l'é- 
cho réveillé du verbe français qu'ils 
ont semé jadis. Les pas dans leurs 
pas, nous franchissons leé mêmes es- 
paces et nous arrêtons,/ sans doute. 
souvent aux mêmes étapes. Le mode 
de locomotion est bien différent, mais 
me dédaignons pas les plaisirs et les 
avantages du canot qui les transpor- 
tait. 

Notre pèlerinage doublement “natio- 
nal” prend des allures volontiers non- 
chalantes, ne se dépêchant guère que 
la nuit, et s'arrêtant parfois une heure 
ou deux, par un dimanche après-midi, 
procession de Saint-Jean-Baptiste avec 
l'agneau et l'enfant traditionnels, dont 
on n'a pas honte en ces humbles mi- 
lieux. ar , 

Naturellement, il y a un bazar, avec 
jeunes filles, billets de loteries et au: 
tres dangers-divers; mais on se-laisse: 
‘“‘bazarder” sans trop d'inconvénients 
et le train repart pour de nouveaux 
rivages. Parfois l'on s'arrêtera encore 
pour goûter les piaisirs d'une plage 
lacustre au sable fin, sur lequel bientôt 
la Liaison s'ébat et s'ébroue dans une 
eau limpide. Vivent les vacances et 
le nordntarien! i 

Nous y avons rencontré partout-des 
groupes avec lesquels la liaison se fai- 
sait toute seule. Procession #e Moon- 
beam, soirée de Kapuskgfing, com- 
ment pourrions-nous vous Oublier, avec 
vos tournais oratoires où ces hôtes et 
visitgurs rivalisaient de bonne humeur 
et de patriotisme ardent, caché le plus 
souveñt sous,le voile transparent du 
badinage, ou de la chanson; car la 
chorsle est puissante et joue un rôle 
important, sous l'autorité éminente de 
M. l'abbé Cyrille Gagnon, directeur du 
Séminaire de Québec: là comme ail- 
leurs nous sommes entre-bonnes mains. 

Mais le chant n'est pas tout, et 


‘verba volant”, les paroles s'échappent 


et volent à tout bout de Champ, mais 
elles sont femmes et ont par consé- 
quent besoin de s'appuyer sur une 
volonté coordonnée. A°ces fins di- 
plomatiques nul n'est mieux adapté que 
notre énergique et tout cordial guide 
en chef, M. l'abbé J-A. Ouellette, an- 
cien curé d'Edmonton, en contact in. 


LA “LIAISON FRANÇAISE” 


Nord-ontarien et Manitoba — On parle français partout | L 


£ 


» > 
«À l'occasion du premier anniversaire du service radiotélé- 
phonique du Canadien National un record de. transmissiôn 
simultanée a été établi. Sir Henry Thornton, président du 
réseau et trois vice- 
Hungerford_ 


milles. Le dernier a tendu sa torche 
à un vétéran de la Grande erre à 
Paris. Cette manifestation a été or- 


ganisée par la Fédération athlétique | à la fois avec la m 
française à l’occasion de la fête na- cun des postes. 
tionale. ; Le même 


—— D 2 — 

Les animaux doméstiques, pour don- 
ner du profit, doivent recevoir une ra- 
tion de production. C'est: essentiel et 
c'est élémentaire. Une ration d’en- 
tretien leur maintient tout juste la vie 


en français. 


re] 


Jant dans le microphone. 


— La confiance renait 


1 
, 


-du-poste CN 


gary et Edmonton, de sorte qu'ils furent entendus 
espace de opus minutes. 

M. W. D. Robb, qui parlait à Montréal de l' 

hommage aux Canadiens-français et aux Franco- 


à r Américains 
| fre ; Il dit ce que le Canadien National fait pour la 
çaise et offrit ses boris souhaits pour la nou velle année, 
C'était la première fois dans 
tanée aussi importante était tentée. 


La photographie représente-Sir Henry Thornton, président du réseau national, par- / 


+ 
‘ , = 


présidents: MM. J'E. Dalrymple, S.'J. _-$ d 
rs dr dl 00 | 

-Montréal, et leurs voix, tranomises par t# RE 

circuit téléphonique aux postes CNRO et CNRT à 


radiés des six autres postes, 
Winnipeg, Saskatoon, Régina, Cal- 
d'ün, bout à l'autre du pays dans 


un des trois postes unifiés, rendit cet 


de prononcer son discours 
population de langue fran- 


l'histoire du radio canadien qu'une éradiation simul- 


v 


time avec la colonisation de l'Alberta | de colonisation hors de ses propres 
depuis plus de quinze ans, doué d'une l'limites? Il y a ceux qui lui disent de 
âme d'apôtre, d'une £apacité de tra-|tout garder pour elle-même, et ce se- 
vail et d'un esprit-4#pfopos qui font |rait bien beau si c'était possible; ef 
de lui un chef d'orchestre” admirablé | ceux qui aiment mieux le cultivateur 
dans #6 entreprise de çe genre. M. du Québec, mécontent, à tort ou à rai: 
l'abbé Ouellette nous en voudrait d'y | son, et décidé de tenter la fortune ail- 
insister davantage, mais l'incroyable leurs, qui l'aiment mieux en Abitibi, 
somme de travail ‘dont il s'acquitte à | ou dans l'une des provinces des prai- 
notre bénéfice, et à celui de la cause | ries, continuant de vivre la vie,.salu- 
qu'il a tant à coeur, mérite bien au | bre des champs, que de le voit trans- 
moins cet hommage en passant. Par-|former en pâtée d'usine aux villes in- 
tout il préâide et partout il sait trou- dustrielles. Nous renonçons à donner 
ver le mot rapide et clair qui fait con- | une idée approximative du tact et de 
naître gens et choses en marche; un |la logique impeccable dont fit preuve 
animateur de première“ valeur, Et|Mær l'archevêque de Saint-Roniface 
c'est peut-être le moment de faire aussi | dans cette belle déclaration de prin- 
allusion aux deux représentants du | Cipes, ratifiée d'emblée par tous, ceux 
Chemin.de fer National qui nous en-| qui l'entendirent, ou presque. 
tourent de prévenances et de sollic{- La journée s’acheva en automobile, 
tude: J.-E. Laforce, avec son expérien- naturellement, et l'on visita les envi- 
ce personnelle aux pays .de ‘colonisa- | rons, âvec leurs no:ns bien français, 
tion, jointe à des talents qui se révé- plusieurs d'entre nous ayant le plaisir 
lèrent à notre connaissance il y a plus de pousser jusqu'au village voisin, “La 
de quinze ans, à une énergie patrioti- Broquerie” ainsi nommé en l'honneur 
que. qui. trouve à peine à s'exercer plei- | de la mère Yénérée de feu Mgr Taché. 
nement sur le vaste champ des prai- | On nous dit que l'industrie laitière est 
ries canadiennes. Et ce n'est pas aux | {£i florissante et.qu'on y expédie cha- 
lecteurs de la “Presse” qu'il soit né-| que jour 300 ou 400 gallons de lait 
cessaire de faire l'éloge de M. Claude | Pendant cinq mofs de l'année, au mar- 
Melançon, le ‘Claude’ des chroniques ché de Winnipee. 
parlementaires d'Ottawa toujours aler,{ C'est dans eette dernière vilie que 
tes, substantielles et prestement enle-| ROUS sommes venus achever la jour- 

é don s-n'ont pas perd e:s0 née, le convoi nous y ayant ar nenés 
venir. Encore ici la cause est servie | .n une heure environ. C'est toujours 
par des dons et une énergie réfléchie | Un plaisir apprécié que de revenir dans 
et mesurée qui assurent les bons ré- | l'aCtive capitale manitobaine si on l'a 
sultats. Nous ne saurions en tout cas | autrefois connue, et la fièvre citadine 
souhaiter de guides plus obligeants ni n'y entame en rien les bonnes qualités 
plus habiles et c'est bien à eux en des nôtres. On leur chanta dès l'arrivée 
grande partie qu'est dû le succés jus- | le Choeur fameux “La Liaison est là!" 
qu'ici sans nuage de cette inoubliable | ©t ils nous enlevèrent par les rues 
excursion. : 


Celle-cinous a amenés mardi après. | 8randi par vagues successives d'opti 
midi à Winnipeg, mais nous avions | Misme et de construction, que l'on 
avant cela fait un arrêt d'une journée | POurrait marquer sur la carte au 
à Sainte-Anne des Chênes du Manito- | M0Yen du millésime qui’la représente 
ba. Endormis le soir en Ontario, nous | Tel quartier date, disons, de 1895 et 
nous sommes donc éveillés au long de tel autre ne doit pas étre confondu 
la Seine... près d'un village d'al- | avec celui produit par le ‘boom du 
lure toute québecoise, en dépit du sol blé, ou le “boom” de l'immigration im- 
gras et noir évocateur-de champs de { Putable à l'époque Laurier-Sifton. Quel 
blé. On nous y attendait en nombre, | Sera le prochain “boom” constructif? 
des autos nombreuses se trouvant pré- I n'apparaît pas encore à l'horizon: 
tes à nous conduire à l'église, éloignée mais on croit le sentir ‘au fond du 
d'un petit mille, où S. G. Mgr Béliveau, | tePS". Déjà la confiance renaît. 
archevêque de Baint-Boniface, nous | effondrement de ces dernières an’ 
faisait l'honneur de. nous attendre et | "ées à touché le roc et la vague re- 
d'assister à la messe célébrée au sanc- vient lentement, avec une assurance 
tuaire de la Thaumaturge. Jamais ré | “’ñdissante. “Que voulez-vous, l'Ouest 
ception ne fut plus accueillante, et est fertile et ne fait que commencer à 
jamais non plus les problèmes fonda. rendre, à produire magnifiquement ; 
mentaux de notre race ne furent étu-|!°5 Américains le savent, ils ont l'ar- 
diés avec plus de soin, de hauteur de | sent, leurs terres coûtent quatre fois 
vue et. d'impartialité que par Mgr ‘de le prix des nôtres, ils viennent”. 11 
Sant Boniface, dans son allocution de est venu mille familles américaines 
bienvenue, Säns prendre parti contre : : —— 
nul adversaire réel où fictif, sans en- Beaucoup de personnes sont 
gager de controverse, Sa Gfandeur se | rendues presque infirmes par 
contenta de mettre en regard deux |les cors. A quei bon souffrir 
façons de considérer le problème: la lorsqu'on peut être soulagé ra- 
province de Québec, doit-elle fournir | pidement par Holloway's Corn 
des colons gux régions canadiennes ecmover. 


\ 


> 


dans leurs véhicules rapides; Winni. 
peg” présente l'intérêt spécial d'avoir: 


cette année, m'assure-t-on, s'installer 
sur des terres bel et bién payées, mi- 
ses en opération énergique. C'est une 
geutte d'eau dans la prairie, elle sera 
suivie de beaucoup d'autres, Bref, la 
confiance renaît au seuil de la prairie. 
Allons voir si les apparences la justi- 
fient vraiment. 
Ernest BIRODEAU. 
(La ‘“Presse') 
4 0D5-0——— 


Le maréchal Pétain se rend 
au Maroc 


Paris — Sur un ordre du gouverne- 
ment français, 4e maréchal Pétain est 
parti pour. Toulouse d'où il s'est em- 
barqué pour le Maroc. Ses fonctions 
seront d'assurer, dans les meilleures 
conditions possibles, l'utilisation des 
renforts envoyés au Maroc et de con- 
férer ayec le maréchal Lyautey au su 
jet de toutes les éventualités et mesu- 
res à prendre pour assurer le succÿs 
définitif. 

Conformément aux décisions anté:! 
rieures du gouvetnement, des renforts 
ont été envoyés au Maroc dans le but 
d'assyrer la sécurité de la zone fran- 
çaise et de tacfffier, par leurs succès, 
la conclusion de la paix. On est ac- 
tuellement à effectuer la concentration 
de ces renforts. 
presse ne u 7 
depuis un mois, de réclamer ces mesu- 
res du gouvernement. Maigré l'oppo- 
sition socialiste, celui-ci doit se rendre 
à l'inévitable. 


Charles Maurras est condam- 
né à deux ans de prison 
Paris — Charles Maurras, chef roya- 

liste et co-directeur, avec L£on Dau- 


det, de l'Action Française”, a été 
condamrié-à deux ans de prison pour 
menaces proférées contre In vie de. M. 
Schrameck, ministre de J'intérieur. 11 
avait publié dans son jourasl une let 


Rem 


tre ouverte au ministre dans laquolle | 
il disait qu'il donnerait l'ordre dé le | 


tuer comme un chien s'il tentait 
d#sarmer les organisations 
listes. 


Le Japon, l'Angleterre et 
“les Etats-Unis s'entendent 


au sujet de la Chine 
r | RE 
Tokio — Après plusieurs semaines 


de négoclations,\le Japon, les Etats 
«Unis et la Grande-Bretagne se sont 
entendus pour maintenir un front uni 
en Chine. On évité ainsi la division, 
qui semblait menaçante, entre ces 
puissances. Mais cela n'a été obtenu 
qu'après que les Etats-Unis et la Gran- 
de-Bretagne eurent consenti à faire des 
concessions . importantes, Cette der- 
pière a accepté de'se soumettre à u! 
verdict impartial au sujet de la re 

ponsabijité des fusillades contre ‘a 


foule à Shanghaï et même de censurer | 


et de renvoyer certains de ses 4onc- 


tionnaïres, si eelasest nécessaire. Les | 


Etats-Unis ont consenti à ne pas in- 


l'abandon, de la part des puissances, 
dès droits d'extraterritorialité. 
VU —+ mt + — 

1 y a âne et âne... L 

Grand-papa, qui aime beaucoup 


PT | 
petit 


Jean, le fait sauter sur ses genoux: 
— Hop là! Hop là! hop. là! 
t'amuset-l, mon garçon? | | 
— Qui, grand-père, mails. pas tant 

, que £ur un vrai âne. 


et français, tels que: 


grater, etc. 


QUALITE SUPERIEURE!I . 
En vente par la Commission des Liqueurs du Manitoba . 


Bourgogne, Claret, Mousseux, Muscatel, Port, 
Sauterne, Vermouth 


Pour‘ votre pique-nique apportez quelques boîtes de produits italiens 


Sardines, thon, anchois, hors-d’oeuvre, . 
olives vertes et mûres, etc. 


Aussi une bouteille de vinaigre de framboise “Brattston”’, cidre de 
pomme, sirops de menthe, grenadine, orange, etc. 


Nous venons de recevoir un nouveau stock d'Italie qui comprehid 
des fromages: Parmigiano, Emmenthal, Gruyère suisse, gorgonzola, à 


VENEZ VISITER NOS ENTREPOTS 


LUIGI CALISSANO & FIGLI CO. LTD. 


Manufacturiers de vins et importateurs 
s ’ Licehce fédérale ” 


Coin des rues Graham et Vaughan, ghan, Winhipeg 


Cela 


de | 
natlona: | 


re & son égard; mais être bonne, c'est être oi : 
Jour, avec un d'appärénte fränehi- de dévouement. Pourquoi remarque-t-on tant bonlé.à À nn «Fan . | ft un voyage à Rome; il obtint non un autre: Et vous, que 
où, Met pas eu par le -eraité, mais de froïdeur et d'insensibilité chez quelques-  Patiente, c'est sacrifiér ses goûts, ses plaisirs| ps Yéraction de nouveaux diocèses, | Gejui-ci lui répondit: Cent 
par.wne tendance naturelle au men- ! 


up 


-% 


Et si la vérité est la 


délicatesses de la charité et une énorme somme 


faire tous ses caprices n'est pas efercer une 


4 


10 ue : est: sa vie; car ce. quelque chose de bon que” | ri 
oh or fa mentsët “et fon donne à son semblable rend l'âme cou- c'est. 
une excewsive sévérité. ag mx Te surtout quand elle est sous le poids . Ce 90 benne 
tent par 1 tants de Jours toit, et qut eut copemagus nl de ladersité, ; pret a mier: Que don 
“leurs ‘éducateurs, et le ot, et qui étai PE an de e-notre bonté ne doit pas dégénérer en bétise; re 
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“rie était garni comme” nous 
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Hébert; 2. E. Talton; 3. A. Joubert: 4. 
À. Hébert: 5: À. Préfontaine, 


H.-D. 


Ernest 


lue 


Poutain de 1925 — 1. O. L'Heureux: 
2. LE, Cafrière; 3. J -Folton: 4. JL. 
Cagné. 


Lo” de 3 ans — 1. DA. (Carrière: 


- "Hébert; 3, E. Hébert. 
ulaky de 2 ans — 1. A. Mathews: : 
2. 4 bert:.3. R.-K. Friesen. 


.. Paire de chevaux attelés — 1. John 
Davis; 2, D.-A. Carrière. 

| Chevaux de ferme 
J {ment poulinière et poulain — 1, 


Le) 1e menait: 2.-0- L'Heureux. 


tures voisitiaient avec |: 


bell 2 ans: 1 L Turenne. RÉ SEA 

Vache — 1. Bayler; 2. A. Préton. 
taine. ‘ 

Veau de 1926 — 1, P. Bruno: 2. M. 
Campbell. L 
Tauyre de 2 ans — 1. Ed. Préfontaine. 
Troupeau de 5 vaches ou génisses — 
LC. Hébert; 2. Pierre Gagné. 

Race laitière, autre que la race Hol- 
stein — lers prix: B. Reÿribläs, X. Jou. 

 P: Gagné: mes prix: -D-A.-Car- 


Radé à viande — “ors prix: E: Hé- 
[bert, J. Davis, Z. Desharnais, R. Tol- 
ton, DE. Smith: 2mes : prix: PH, 
Toews, Alb. Hébert, AE. Hébert. 

Moutons à laine jongue — 1ers prix: 
A. Perrault, A. Massicotte, À. Perrault, 
A-H. Hébert; 2mes prix: A. Perrault, 

A-E. Hébert, A. Nault. 

Moutons à laine courte — 1ers prix: 
John Hébert, Atb. Hébert, Jos. L'Heu- 
reux, Jos. L'Heureux; 2mes prix: Jos. 
L'Heureux, Jos. L'Heureux, A.-Mas- 
sicotte.._. é 

Porcs à “bacon” — iéré prix: Adol- 
phe Joubert, Jos. Labelle, DE. Smith, 
R. Tolton; 2mes prix: D.-A. Carrière, 
Jos. Labelle, Ad. Joubert, ; 

Nous ne donnons pas la suite du 
palmarès, ce serait trop long. 

Remarqués sur le terrain de l'expo- 
sition et prenant “Erand Intérét aux | 
produits exposés: M. le curé Jolys, 
KR. P. Roberge, curé de Sainte-Anne: 
M. l'abbé Rocan, curé de Sainte-Aga- 
the; M. l'abbé Mirault, curé de Sainte- 
Elisabeth; MM. les abbés P. Picton et 
U. Forest; l’hon. ‘Albert Préfontaine, 
député de Carillod et ministre de l'a- 
griculture; M. Beaubies, député de 
Provencher. Plus de douze eents per- 
sonues ont visité notre exposition. 


D repriétatres et fermiers, transfor- 


ven années de perte par auite de 
ou — +0 mes 2e causes en ee 
lucra e 

du RENARD  'ARCENER.. 
mous donnerons toux les rensel- 
Pr aerres et nous vous au- 
re 


ae 
FM: UHALIRUX, représentant de In 


pra Silver Black Fox Co. 


08, Edifice Lombard, Wiasipes 


nous pour prix et con- 


en Allemagne, , En Chine, la situation 
n'est guère, changée. , 


La luite cantre les mauvat 


Dans un article sur ‘Les mayèns de 


ME: 
$: Hopkins, agrienltenr a Démon, 


détruire les mauvaises 
“ressortir 


fréquemment; 
le principe fondamental pour la des- 


truction des mauvaises herbes qui ont 


des rhizomes ou tiges souterraines est 


de les empêcher d'’ émettre ‘une végéta- 


tion aérienne ou au-dessus de terre; 
le troisième, c'est que plus on retarde 
à adopter {es moyens de destruction, 
plus i] faut du travail à la longue. 


‘Un autre détail sur lequel insiste M. 
Hopkins en indiquant -lé- meilleur }- 
moyen de détruire le chiendent, la mou- 
tarde et d'autres mauvaises herbes, 
c'est qu'il est très important d'em- 
ployer en tout temps de la semence 
propre de grain, de trèfte et de gra- 


minces. 


Fermiers hollandais Led 


l'Ouest 


Montréa] — Des cbénisot de fer- 


«miers hollandais ambitieux et ayant 


subi un entrainement agricole vien- 


dront probablement aû Canada le prin- 


temps prochain, a déclaré R.-L. Dojes, 
gradué du collège agricole Groenin: 
gen. qui vient de faire une tournée 
dans l'Ouest du Canada. 11 a fait re- 


prets de de les pars ee 
bes est de cultiver la térre à fond'et 
le deuxièmé, c'est que 


É vue, 


y 


fl 


HE 
DEF! 


PE 


Un troisième moyen et j'ai. fini. 
capacité de la volonté pour défendre 
#3 propres principes et pour les pra- 
tiquer, soi-même. ÿ 

Et que dire des sacrements, de 
communion ép particulier, le plus 
cellent de tous ajoutent à l'énergie 
acquise de la volonté, l'énergie incom- 


forgeron, dit le 'proverbe, et j'ajoute 
que t'éstiés vouhint* que l'on devient 
des ‘homnimes de ‘#blonté- 401: « 

Un R. P. Jésuite parläft un: jour 
d'un médecin qui s'adressait à son 
patient en ces termes: “Ce qui vous 
parable de la grâce. ‘| manque le plus, c'ést vous-même: que 
‘1/Heureusement pour TA C. J: C:;| puis-je "vous “ürdonner, simon’ vous 
Habitué de la communton Déni même?" : Pan Ne à mens 

re d D Ou o précieuse’ n' to _p 
rs er se nos die. | Bet-elle et pe de nos médecins actuels ne 
cependant bien étabiie partout? Pour-| feraient-ils pas à l'humanité un bien 
quoi. ne le serait-elle pas?- Et là où | incomparable s'ils découvraient À no- 
elle est ‘établie les membres s'empres- tre époque le remède capable de gné:- 
sent-ils toujours de répondre à l'appel? | rir le ma} dé volonté, et combien lenr 
Et pourtant c'est là et là seul, il semble, | nombre deviendrait insuffisant à soi- 
qu devrait se tenir la plus importante | gner la phalange de tous ceux qui 
de toutes les réunidns, car outre l'é-| souffrent en ce moment,. Car le mal 
aie et la force puisée par chacun fe volonté qui, vous le savez, a été 
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Malden Elevator Company Ltd. 
|! COURTIERS EN GRAIN ET: ACHETEURS any VOIE ù 
LICENCIES ET CAUTIONNES 
WINNIPEG 4 MOOSE JAW , CALGARY SASKATOON 
Références: Toute. banque ou agence commerciale 
| Avances u prompt palement, absolument finble, meilleur répoltat 
On s'oceupe da plncements et de commandes (Hedging Orders) sur 
ous x votre’ corinaissement: Avisez MALDEN ELEVATOR CO. pe 
, (BH ef Ladisg) 


227, Grain Exchange, Winnipeg 
a; NPA, surintendant 


| Téléphone A ses: 


* Cours du grain fourni par 


La Cie H.-J. Parent, Limitée 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 


“C'est en forgeant que l'on devient Loue les 
pagnie Bayer seront 


sa marque générale de 
“Croix 


de tous les siècles une réelle épidé- 


mie, est- depuis 


surtout lé dernier 


siècle, devenu comme uüne peste uui- 
Ep il gene AA -semble-« 


Di Le LIouro 
sur la terre, il n'aurait plus lut- neec 
le courage de s'aventurer sur la place 
publique pour y chercher un homme. 

Oui, l'on marique d'énergie, partout, 


et c'est lA le fruit de cette confiance 
dont on a dépouillé l'autorité pour 
se l'approprier soi-même, comme le 
Ææeai des plumes du paon, fruit encore 
de l'exagération de la puissance scien- 
tifique aux dépens de là” puissance 


supérieure de la 


admiration et lui 


de l'éducation. incomplète, boiteuse, 
‘enseignant à l'enfant touies les choses 
hors la connaissance de sol, ornant 
son cerveau au dépens de sù volonté 
et de son coeur, basañt toute sa for- 
mation sur Je terrain iiouvant et in- 
certain des vertus naturellés en le 
privant de ce Qui seul pouvait 4 
uhe sauvegarde, de. ç 

vait endiguer autour % 

la corruption et + 
sions, en le privant 
qui seul enfin aurait bu eïcitér soû 


divinité, fruit . enfin 


quan 


faire comprendre et 


goûter. à la fois la beauté de la con- 
servation intacte d'üne jeunesse et 


que L'Hermite recommande en ces 


termes: 


Y 


“Vous serez la fleur qu'on a vu le 
matin tôute fraîche’ de rosée, toute 
caressée de soleil levant, touté par- 
fumée de jeunesse et qu'on-n’a pas 


de la vie...” 


l'audace. 


leur audaté” 


———— 0" 2 Dh 0 ——— marquêr que les Hollandais devenaient ; 
À de bons fermiers et-de bons pionniers, | pe, la semaine finissant le 20 juillet 1925 
Construction dé nouveaux! auè le séul inconvénient était leur ME Mere dette Vadi se eee 
élévateurs pour le ‘‘Pool’’ D M GRAINS 14 juil. 15 jüil. 16 juil, 17 juil. 18 juil. 20 juil. 
en Saskatchewan n pi fs :. Don ——— 
ie PR dde M pee hr Blé No 1 Nord... 1.64 1.644 1.664 1.713 1.692 1.654 
Régina — L'exécutif du “Wheat le temps Peut S : ec et hab 2:-Nord:::::: re 1.60% ne 1- 63} 1.68 1.66? 1. 623 
Pool"? de la Saskatchewan vient de dé- l'émigrer « : 3 Nord... 1.551 1:55k 1. 58} 1.63% 1.62 1.573 
cider de construire trente nouveaux 7 G y ca: F 
élévateurs dans des localités où il a La récolte de l'Alberta sera Avoine 2 CW. EE :60$ .603. ,60k .59} : te 
été impossible d'en acheter: à Swift’ de 14 minots au plus 3 CW . 524 990 . 54} - 534% .; .524. 1.51 
Current, Luseland, Borden, Semans, tm i : 5 [ PRE SE DRE AREA RE TE er S 
Aneroïd, Valor, Coppen, Shaunavon,| Edmonton — L'hon. George Hoad-|Orge 3CW... 804 7.80} 807 00 -894 .88} 
Lafièche, Limerick, Hardy, Milaval, | Wy, ministre de l'agriculture, croit +4 CW... 864” .87 -86%  ‘.86} .86}. .84} 
Ravenscrag, Spring Valley et Gravel- | que dans les conditions actuelles, une ù 
bourg. récolte de 14 minots de blé à Y'acre [Lin 1 NW -2.21} 2,244 2.26% 2.26k 2.254 2.22} 
11 y a quelques mois, on avait déjà | est le plus d ‘l'on peut espérer dans V À 4 | PE - 2.233 2,203 2. 224 2. 22} 2.24% 2.18} 
décidé la constrüction d'une trentaine | l'Alberta. ‘Une pluie générale Immé-| 7 LT CORPORELS ARE CEE NET 
d'élévateurs. diate ne retiettraft”bas 1a récolte dans | Seigle 2 CW_._...... .98? .98, à RUSSE 152994; .07 
l'état où elle se trouvait au milieu ‘de " Ù CAES 
nu Juin, Mais aurait néanmoins un elfe Prix-sur —voie- {track} 
< : bienfaisant. De toute façon, lé mi- NUS ; 2e mA Re ee Fe 
La province de Québec aura| 4 estime que 1a récolte de là pro. Base Blé 1 Nord 1:53% 1.52} 1588 1. 59} 1.564 1.531 
une grosse récolte vince ne peut excéder un total de 800 Avoine 2 CW....." .573 -52% .534 -534 «524 .51f 
Siiass dé Gioots Orge 3 CW.... .814 .81 815 “817 811 . 805 
Québec — Les fonctionnaires du —— 22m + — — Le Cu : he 2.25 * 2.263 2. À 2.22} 
département de l'agriculture, dans , igle L.…... .985  .9 -99 1.00 -99 -974 
leurs räpports au ministre, prédisent rage D du ÊsT pi 21 ME SG 
une augmentation dans la valeur de la| . VONt venir dans l'Ouest - Options 
récolte de la province se chiffrant de À SRE EME ; 
$25,000,000 à $50,000.000. De tous cô- | Québec — Plus de 2,000 moiséon-| Blé Juillet 1.63% 1.63% 1.657 1.713 1.692 1.65} 
tés on s'accorde à dire que la récolte | neurs des pays d'Europe dofvent pas- Octobre mind. 40? RE pe | 1.464 1.43% 1.40} 
sera abondante sous tous les rapports. | S°r Par Québeé, en route pour l'Ouest Décembre sv. 1.378  1:36f 1.39} 1.43} ‘1.40% 1.37} 
: canadien, d'ici le 15: août. La plus + AUCUNE" LR 1" — 
grande parti d'entre eux vient de|Avoine fuillet. : .544 .564: .56k4, :.561 .55} . 54 
Hongrie, de)Pchéco-Slovdquie et d'Al Octobre .494 .497 501 .501 .494 .48 
lemagre: le reste d'autres pays de Décembre .46$  ,47 .474. ..47 .463 46 
l'Europe centrale. Afin d'éviter que z - - 
ces, émigrants soient à la charèe du | Orge Juillet _ 894 -89% .897 .90 .89 .88 
publie une fois les moissons terminées, Octobre -76% .76 164  .16% . .76 75% 
des arrangements ofit ét8 conclus avec | — - Æ , ee ir 
des fermiers de l'Ouest pour qu'ils les |l-in Juillet …. 2.274 2.244 2.263 2.26k 2.254 2.22} 
gardent à leur service pendant l'hiver . Nctabre 2.25, 2.23. 2.25. 2.26 2.24 2.23} 
à 925 par moib. Décembre. 2.184 2.18. 2.19 2.184 2.18 
|Seigle- Juillet :984-— 98.99} 1.01 998 07 
+ Blessurés promptement cica- Octobre .98F  .97 .99 1.00 :994 . 97 


Des mitiiers de fermiers préfèrent expédier chez 
nous pärce que nous achetons toute l'année. Notre 
marché à Winnipeg prend toute la crème qu'il est 
À “rragd de prendre, et nous payons toujours les plus 


uts prix, et promptement. 


Envoyez votre prochain bidon ‘à notre établisse- 


* ment le plus 


Tous les paiements faits par mandats de banque 
sont garantie par le système bancaire du Canada. 


er hetr/te + LA 
L & j 
FT Aer CES mA 
JL 2 rs Neue rer 


… MS SA MARS. AR > 7 


STANDARD 
DAIRIES Le. 
HRANDON 


‘trisées — Avez-vous une. plaie 


persistante qui refuse de se ci- 
catriser ? ez un panse- 
ment avec l'Huile Eclectrique 
du Dr Thomas. Elle arrêtera 
la croûte, débarrassera de la 
chair norte, fera sortir le pus 
et préparera la voie pour la 
nouvelle pèau. “C'est un cica- 


trisant reconnu parmi les bar, 


les et un grand nombre de 
sonnes peuvent certifier qu Glle 
a cicatrisé les plaies chaque fois 


u'elle a été appliquée comme 
} faut Li ; 


: Téléphone wi. A Parent Le 


(GS y, 
4? COURTIERS EN GRAINS 
1 Grain Exchange Annex e 
Avance libérale et prompt paiement par chèque CERTIFIE 


LA GRELE É 
En êtes vous protégé? Si non, écriveznous pour tous renseignements. 


cordaire, 


à plat ventre." 
de l'année cette 


ment çe qui me 


re, 


sure en co! 
tion; ea 
conque doute de 


Voilà donc le mal, — télles en sont 
les causes certainement, — ét la gué- 
rison ne viendra que par, +, uméeger, Pen 
de l'antidote que nôus connaissons. Et 
pour. cela d'abord il fébt, J'y reviens 
encore, des hommes d'énergie. 
souffrons pas/écrit Montalembert, ne 
souffrons pas qüe les- méchants aient 
seuls le monopole de :l'énergie et de 
Que les hontiêtes gens aient 
aussi l'énergie du bien, que les bons 
citoyens aient aussi; hand; le faut, 


Sans doute l'heure est ;sombre et 


Meïhbres de YA: C. 1 
gnons pas l’action, Prenons aû début 


trouvée le soir flétrie par le poids 
du jour et de la chaleur, foulée par 
la brutalité des passants eét'les duretés 


“Ne 


de quelques gens de bien; ils se sont | 
écrié: “A “quoi bon!” 
le cri des coeurs généreux et Ener- 
giques qui eux ne reculent pas devant 
qui et quoi que ce soit.” 

“Quand tout semble perdu, v'est 
l'heyre des grandes âmes”, disait La- 
Entendons bien 
ainsi que cette autre de Loüis Veuillot 
qui écrivait un jour: 
sont ceux qui répoussent fièrement du 
pied ces joies. honteuses; ils accep- 
tent tous les devoirs, ils s'en créent 
de nouveaux plus, dustères et plus 
grands, ils demeurent libres de leur 
pensée, sois J'aütorité de Dieu, ils ne 
menterf pas, ils dédaignent l’idole de. 
yant laquelle -taht SE rampent 


Ce n'est pas là 


te parole 


“Jeunes et forts 


tie cral- 


ferme résolution de 


ne rejeter pas l'effort ni le travail 
quoi qu'il en cofte et de remplir fldéte- 


semble, bien qu'élé- 


mentaire, ‘la première des conditions 
pour notre conservation et la survi- 
np 
Pour les foulures et meurtris- 
sures — I] n’y a rien de 
pour les blessures et les contu- 
sions que l’Huile Eclectrique du 
Dr Thomas. Elle fera dis 
tre l'enflure qui suit une 
de be ra la 
fiammée et enlèvera r. 
Elle touinge d’ Len 


mieux 


rai- 
oulu- 
en- 


meurtris- 

ttant l'inflamma- 
conyaitera qui. 

de son pouy 


L Livre anglaise LELLLLE 
ss doue A 


sereshté 


re HEC Vos 


Bouvillons— Fo 
Excettents 1.25: 80.008660 
7 Ci PACE PT ET VENTE TT: $4.50-—-$4.75 
Ordinaires ....... PET #v.50— 84.00 

Bouvilions engralsses— 

De Choix ....srcsosece .$4.00—-$4.50 
DONS dos dar 6008 » 6.0 0ù $3.09—$3.76 

Bouvillons à engraïsser — 

De choix .,...... NEA $3.25-—$3.50 
M cr caaaa nos < +.#2.60—$3.00 
Mon us ocre 000 RO 


Moyens .:.,:...:...4.,::82.60—82,75 
Communs ..::.......:.....$1:76—$2.25 
Taureaux— ï 
De-choix ...:.:....,.:..:.82.60—92.76 : 
Ordinaires .. PET hs 2.26 
Taures de boucherie | 
De choix .:.. 
Assez bonnes . 
Res sep ET 
Bonnes .:;::4. sarnst enr 

v 71 . 
De choix ............. 


275 


- -#4.00<-$5.00 
Fe hits ce. 8200-283.00 
Vaches de boucherte— 


Bonnes ....... dass 4 à 82.508326 
Ordinaires ::,::,..:...... #2.00—42. 25 
Pour conserves 
Moutons et agneaux— 
Moutons bons .,........:.$5.00—$650 
Moutons ordinaires ...,..83.00-—$4.00 
Agneaux bons ....::. ..$10.00—$12,00 
Agneaux gnélhaires sine 4$38.00—$9.00 


L'OSTIRAEE ER ME T—418.76 
Cacon'de choix ,..,,: .#12.50—$12.60 
Fu dd Dssralecee 8118091160 


e 


MS A docs di oiee #11.00—#11.00 

Très lourds ..........,:91225-812.26 

PT is POPRET OT UE +..,$1100—$12.00 

Dlériours :,,,:/15%3.1:15e 57.00—$8.50 

Paule No l'issue $9,50—$9.50 

Trüuies No 2 ...., ARS 2 + 22$9.50—$9.50 
PRODUITS 


Ten ed 00 


No 2 
Ovufs— ; É 
(D'après la ciassification un gos- 
vernement fédéral) 
Extra, la douzaine ...:.,,,...,.. $ .20 
us td ', SPTPP PT ET PRES IE SERV $ .28 
Seconds :....,,/0006601e éisnsse8 .28 


Le minot ,.,.....: SATSTÉT $ °0—#100 
Farine— 

LaLe of the Woods— 

Sac de 96 livres .............,.. $5.50 
2 sacs de 49 livres ,:,,,:,,,,:.,,, $6.56 
4 sacs de 24 livres :,:.:::::::::: #5.60 
Westetn Canads — 

Sac de 98 livres :,....,..,.,:,.; 55.50 
2 sacs de 49 livres ....#,..,,.,.:,. #5,55 
4 sâcs de 24 livres ........,,.. «35.60 
Ogilvie “Royal Housenold”— 

Sac de 98 livres ........,,,....: 55.50 
2 sacs de 49 livres ,...:,.1.7./, 55.55 


4 sacs de 24 livres M ds 4 A 3 


Maple Leaf Flour Milie— 


Sac de 98 Mvres ...,.,:..,, p..+95.50 

2 seCs.de 49 livres .:..,... side $5.55 

4 sacs de 24 livres ,.,.....,.,... #5.60 
Alimentation— 


Son. La tonne ....,.,,...,... 926.00 
Gruau— 

Le sac de 80 Hvres pers seen NI 
Foin— f ») 

Pour foin sur voie. Sue cntilien. 

Prix de deux maisons de Winnipeg. 

MIL'No 1 ,: 

ME Ma Dore 

"Rod Top" No EL :/7/5378 rh 
‘Red Top” No . 


PES UPS EEE Ca 


METOPT #19.00 : 
ie SEEN Poe 14 


pe cé Montréal, 


Ver 


Montréal, le G février 1904. 
le directeur, ë 
semaine: 


haux catholi- 
és, dûns une 
aux, engagements 
qu'ils avaient pris, se sont nbstènus 


| @s repriseuter par l'image ces dramés 


csänglants et démoralishteurs. 11 n'y 
A pas longtempme encore, vous le savez, 
on n'aurait pas hésilé à employer ce 
moyen d'allécher la curiosité mplaal- 


” me des lecteurs. 11 y à donc un amen- 


dement, et. je suis heureux de le cms 
tater en vous écrivant. 


.Mals l'amendement n'est que par 


tie’, et, je vous lé démande, mérite t il- 


dés félicitations sans réserve? Si les 
crimes ne sont plus, comme äutre 
fois, montrés ax yeux uvides de la 
foule par de+ illustrations grossiires. 


fluoncs délétère?  : PES 
Vous âvez admis, vous-même, ' dans 
votre journal, au lendemain des let 
tres la solliciitude pastorale th'a 
fait dn devoir de! vous adresser, la 
parfaité coxactitude de ces <onstata- 
tions. ge F 
Mais j'espère, avec toute la portion 
honnête de notre population, que vous 
exercorez à l'aveniit un contrôle plus 
vigihnt sur vos collaborateurs, et que 
vous mettrez plus de conformité en 
tre vos actes extérieurs comme jour- 
nälistes et vos convictions publique- 
ment avouées à plusieurs reprises. 
Autrement vou? donnerfez‘à tout le 
monde le droit de perfser que vos dé- 
clarations ne sont rien autre chose 
que de trompeuses apparences. Et de 
là à vous reltrer la confiance qu'on 
désirerait avoir en la sincérité de vos 
proinesses, il n'y aurait qu'un pas à 


the mer ont pere moinp-ééerié-res--ibise—fapes--porennèé- que tes pas 


Mpe complaisance de mauvais goût et 
‘uh luxe de détafls qui décètent de la 
part de certains de vos reporters € 
de vos correspondants, ‘un manque 
presque absolü de dignité. profession- 
nelle et de charité chrétienne. 


de famille, gardiens de l'innocence 
de leurs enfants, n'hésiteront pas in- 
définiment, pour franchir €e pas, à 


| déployer le léger effort que jeur con- 


scicnce et le sentiment du devoir leur 


de vous af déjà dit que ces sortes | demandercnt. 


de réciis constituent un véritable an- 


ger sotlal. 


tA 
Après tout, en prenañt cette, déter- 


Lis déposent ou révetilent ! mination de fermer l'entrée des foyers 


dans les coeurs et les imaginations | honnêtes aux publications dangereu- 

des germes de perversion gt de con-} ses, les parents chrétiens ne feraient 

tagion. Cé soht des leçons de choses | qu'imiter ce journaliste de notre ville, 
- + , . # 


a 


teurs les âmes, le# pères et m 


La Locomtive “2300” 


Construit entièrement en beis Ausines Angus du Pacifique Gonidion-à 


Montréal, ce modèle grandeur nature 


en ærvice sur les cat pes, 


la vaste salle des banquets du Châtea 
ed un - auelque 700 officiers du Pacifiqt Canadien 


Muni d' 


la 9: 


une des plus puissantes locomotives 
2300”, servait à décorer l’un des coins 
Frontenae, lors du grand eo qui 
à Québec en mars dernier. 


cloche, d'une sirène, de lumièy électriques, de tous les boulons et 


de tous les accessoires d'une véritable locom,e ce modèle est représenté comme 


du tunnel Connaught dens 1 

te et le travail a été fait qe un _ 

se trouver en présence d’une vraie locomotive. 
d'avant, le portrait de M. E. W. Beatty, sym, de 


destinées de la Compagnie. 


Ce modèle, qui a été transporté à Toronto PO 4 grande € 
s'y tiendra du 23 août au 6 septembre, pou, 
Pacifique Canadien, dont il constitue Tune à 


*4 Dtagnes Rocheuses. L'illusion est 
SX que l'on croirait en l'apercevant 
lle »rée à la place de son phare 
la lumière qui préside aux 
« 
xposition nationale 
être examiné dans le stand 
principales originalités. 


TS 


‘Dans les Années yancées 


Vous pouvez rester VigOUL, «+ en bcune 
santé en faisant usage du  : 


—{-centrôter par des —hommes-—sûrs; 
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Sans doute, ces, sortes d'enquêtes 
et d'investigations-peuvent être utiles 
quelquefola, aux tribunaux. L'admi- 
nistration judiciaire, dans ce ens, y 
pouryoira sans léser les droits de per 
sonne, sans jeter dans lé publie des 
ferments de scandale ch de démorali 
saHen-—Que-les journalistes iut abs: 
donnent Ce FOIN, QUI est dé Soh res 
sort exclusif. Et qu'on ne les entende 
plus' déclarer d'une façon cynique — 
le fait s'est déjà. malheureuse ment 
produit — qu'ils ont surpris par des 
ruses inavouables, la confession dèe 
l'accusé ou celle de ses enfants. 

Autrement tel journal voudra ren- 
chérir quand même sur son voisin. 
Tel reporter à court de nouvelle à 
sensation, en inventera de toute pièce. 
Ce sera une course honteuse et crimi 
nelle aux pires indiscrétions, à la. mé:- 
disance où même à Ja calomnie, 

Atje besoin  d'ajoutgr : que des 
moeurs semblables ne doivent, pour 
aucune raison, être tolérées dans le 
journalisme catholique? L'écrivain 
n'a pas pour mission de flatter :les 
passions dé, la foule ou de se laisser 
conduire’ par ses instincts de corrup- 
tion. 1 n'a pas pour ambition prin- 
Cipale, d'encaisser à tout prix de gros- 
ses recettes, ou de faire profit de*tous 
les moyens, même les moyens déshon- 
nêtes, pour augmenter le nombre de 
ses lecteurs. Non! sa mission est 
beaucoup plus noble. .I1 a le devoir 
sacré d'exercer sur les masses un -véri- 
table apostolat. 11 lui appartient, À 
un titre spécial, de travailler avec 
une énergie constante à la saine édu 
caticn morale et sociale des popula 
tions. Ses ressources précieuses et 
efficaces, il doit !e3 moitre au service 
de la science qui cultive 183 esprits, des 
arts qui forment le goût, de !a-reli- 
gion qui putifie et ennoblit ies coeurs. 

Ce programme, je le sais bien, vous 
ne voblez pas le répudier, Vous l'ac: 
ceptez de tout point, pour vous-même. 
Mais il faut que vous l'imposiez à tous 
vos correspondants, à ceux qui ont la 
charge délicate de choisir les repro- 
ductions, publiées dans votre ‘journal, 
à ceux qui sont préposés au, dépar- 


tement de la réclame gratuite ou 
payante. 
Et puis, ce programme imposé, 


veillez sans cesse à ce qu'il soit bien 
compris et fiéèlemen: mis à exécution. 
Contrôlez persomnellement, ou faites 


[Ne dites que ce qui est néceisaire, 


bte canadienne du 


Ar 
dans toute la 


des 


core prononcée, et sûftout à faire du 


“à 


é 


œ, 


« He n 


Éatege ds strie de la pêche, celles 


t, ainsi que |de Toronto, la 
isme à aussi len été, ce qui lui donne un 
as sa ne 


Et An RS 0 on de memes in. eu nas Put |: 
Pacifique s'est développée depuis qu e d'une !prolonger 
1 A RE SE ERA ride d'un. 

à beautés ainsi 


son séjour. Située À l'extrémité 


que sa latitude Soit à 
de sa 


nt salubre et p 


sud-est 
sofnique, lu QC PA Phare nd eo TA 
sa ve Aayan sur rap ee 
qui s'offraient à elle de faire da|côte même de la Colembie. jé Fos Mig ulr 
peu prie idontiqée à tale de Winnipeg, de Mootréal de 6 


n'sst que de 42 
attrait tout spécial au 


de l'lle Vancouver, au millég "402 


point 
juent trés recherché, sd 


EM 


mi has A7 


va 


v. mur 


ab 


a -construc bé touri quide Vancouver-se tend dune tr vi VTOEUT A BORT d'üR , 
plus en plus navires du Canadien, -doit d'abord navi À travers une multitudé -#:44 
n } ie- |d'iles rocailleuses ou boisées, les unes mées de jolis chalets c4 les autre, absolu 12 35 
M est l’une des régions de l'Amérique du Nord |ment dégarnies d'habitations. lant plusieurs heures il avance rs Lu EE 08 
les plus : les toutistes de toutes les parties du monde, climat |véritable labyrinthe lacustre, le long d'étraits passages, où 1 faut toute habileté Le: 
excessivement année durant, lui donne à ce point de vue un avantage du capitaine, jusqu'a ce qu'enfin il arrive devant Victoria, dont ln vue, du navire, 1717 
marqué sur les autres provinces du Dominion. est sisissante de majestueuse: r, On entre ensuite dana le port, que dés 7410 
à un fort courant d’eau chaude qui-a son origine dans les mers î et |minent d'un côté les superbes édifices du parlement provincial et le bureau de poste : ia 
qui les Îles du Japon, pour traverser ensuite l'océan Pacifique et venir côtoyér |de l'autre, tandis qu’au fond, dans un dévor grandiose de pelouses, de jardins et de, sut 
le ien, une partie importante de surtout la |lierre, se dresse l'hôtel Empress, véritable fslis dont la splendeur rebausse encore" "7" 
eôte méridionale, jouit d'un climat agréable douze mois par année. Les chaudes |l'éclat de la ville reine, va JO 
effluves qui émanent du Kouro-Sivo, c’est le nom de ce courant, tempèrent l’atmos- ictoria possèdé pen BEAUX EME s'étale une luxuriinté végétation quasi: 107 20 
‘ au point que même en hiver, lé gazon des parcs de Vancouvert et Victoria est |tropicale; ceux de Hill et Ce. mg i ur sn game pad const") 4. 
et vert comme en-été, et que les roses s’épanouissent, parfois dans les jardins |tuent l’une des principales attractions de la ville. PI ra excellentes Ge + LENS - 
et les de Victoria, entre la Noël et le Jour de l'An. j rayonnent aux environs, À travers de pittoresques districts qui font le charme Eu) 
_… clémente température a beaucoup contribué à propager à l'étranger la |automobilistes. EU SE ENT ET UN 
réputation de Victoria, déjà connue comme une ville fort coquette et artistique; | Malgré qu'elle soit très attrayante en hiver, Victoria doit nl être visitée d Lprat) 
aussi n'est-il pas étonnant. aujourd'hui, d'y voir affluer en grand nombre, les gens [a belle saison, si l'on veut la voir dans toute sa deur. : C'est.en mi et en er | a A 
9 Jos.rigueurs de la froide agjson. : que la Nature y est le plus prodigue dé ses dons et que Ja cité se montre dans sdh"* 4 
La la ié-Añiglaise, Sostemaitt LE cor “la Reine de Is Côte du |plus beaux |: À cette période. de l'année, ses j *e couvrent de fleurs 2°: 
pen der l’unsde ces endroits aux charmes multiples, où le visiteur se plaît À ge doubs et les roses y étalent, par millions, leurs pétales parfumées. 4 6.0 
NTiYNn301. ; ‘ PA W: is AUSPRE ES 
A SE SGD. PONNIANE è à à Su é FES PART i f tr Ve tt 
si volontiers l'écho d'unz plainte sur | les personnes-ayant à coeur de con-|lhe, évêque d'Arhieñs, ét se tet ra 8. G: eu “ar ;: 
laquelle la justice ne s'était pas en‘ |sc;ver l'honneur de leur foyer et l'in: | après avoir recu son modeste salaire. no Qué 1 es arrivé 


rèle pour, découvitr dés circonstdnces 
ageraYantes plus 4mab fondées encore 
que l'acte d'aceusatibn. Je compte 
sur votre bonpe volonté, M. le direc- 
teur, et j'espère que ces fautes ne se 
commettront plus. 

Les assises-crinrinetles-vtennent de 
s'ouvrir dans une jocalité du diocèse. 
H serait difficile peutêtre de ne pas 
renseigner le public sur ce qui va se 
passer. Mais ce scrviée d'infor:uatlon, 
n'y a-t-il pas moyen de 1e fa!re d'une 
façon qui n'offense ‘ni la mort:2, nil 
l'honneur des familles, ni l'inncencé 
de; jeunes gens? Votre :surnal pé 
hètre partout, il va dans tous :28 rl- 
lieux, il tombe-isous les regards des 
enfants. 


mme | 


Autant de raisons poyr que sa tenue | 
soit irréprochable, qüe son langage 
soit toujours décent et respectueux, 


BVssez .sur tout je 

Que vos comptes rendus sofent 
brefs et sommaires. Il n'est ni utile, 
ni convenable qu'ils prennent la plus 
graüde et la meilleure place. Le crime 
et l'homicide n'ont aucun droit à cet 
excès d'honneur. Pourquoi persister 
à leur danner le pas sur des événe- 


reste, 


méêñts’ d'ordre politique, social ou re: as 


nocence, de leurs enfants pourraient 
adresser aux journauk qu'ils reçoivent 
entrant déhs cèt:e chtégorie: "7"? 
Monsieur le Directeur, ET 

Veuillez rétrancher mon nom de la 
liste de vos abonnés. Les nouvelles 
à sensation publiées dans vetre -jour- 
nal constituent un véiitable danger 
moral pour men foyer. Conséquem- 
ment il est de mon cevoir de lui fer. 
mer res portes. 


Signé: X.., 
—— — € A 0———— 


Le général Naulin aurc 
100,090 hommes sous 
ses ordres 


Paris — Le ministère de la guerre 
a décidé d'envoyer'trois nouvelles di: 
visions coloniales au Maroc. Cés dIvl- 
sions sont actuellement en garnison 
en France et dans la Rukr. Le g'né- 
ral Naulin, lor&qu'il prendra le com: 
mandement dé l'armée du Maroc, aura 
aïnstr-eaviron 100,000 hommes à 54 
pulse 7aan) 


n 


y 


POUR RIRE 


A 1 4 uJq 
-En Eadinapt suc Jéa lettres 


sur. Son visdge, fait rappéler le bar- 
bier, et, lui mettänt dans la’ main une 
nouvelle pièce de monnaie: 

— Tenez, lui dit-il avec, $on sourire 
le plus fin et le plus gracieux, je ne 
Vois avals payé qüe pour la barbe, 
vorà pour la saignéc: 

Le barbler voulait s'excuser en d1!- 
saut qu'il avait rencontré un bouton. 

— C'est cela, reprit le malicieux évé. 
que, vous n'avez pas "voulu qu'il réstât 
sans boutonnière. 


Un peu de sel, s. v. p.! 

Un enfant, à table, doit se bien tenir 

| sur sa chaise, matger proprement el 
ue pas demander des divers mels qui 
passent sous ses yeux. Les enfants 
sont toujours servis les derniers, il 
faut qu'ils attendent patiemment leur 
tour. LS 

Un jour, un petit garçon étant à 

&'ner et croyant qu'on l'avait oublié; 
s'avisa de demander tout haut un peu 
de:£el: "2 | - 

—— Et qu'en veux-tu faire de ce se!? 
lui demanda son père. 

1 — Mais, papa, c'est pour manger 
avec la viande que vous allez me 
donner, ! & 

Cette réponse fit rire les convives et 

: ameéna les bons morceaux sur l'assictte |: 


copié de vos subordonnés avant de; 
l'envoyer, à: la composition. 

Dans ces conditions, vous ne seriez 
plus obligé d'avouer que la direction 
du. journal a été surprisé. Cette ex 
cuse, au reste, ne saurait être perpé- 


|tnellement donnée et admise. -Elle 


finirait par accuser un défaut de vigt 
lance blâmable et une négligence vo- 
lontaire. à < 

Ne permettez pas en particulier À 
vos reporters de croire un seul instant 
que’ leur rôle consiste à se tenir à! 
l'affût des crimes, des meurtres, des 


scandales et des faits divers sensa- 


tionnels. Au contraire, inspirez-leur 
un idéal plus utile et plus haut. In 
culquez-leur des principes de discré- 
tion, de réserve, dé discernement 
Mieëx formés, ils se montreraient 
plus prudents et plus charitables? et 
votre journal y gagnerait en dignité. 
Tout récemment, par exemple, ils 
n'auraient pas traité si injustement 
ce-roHgieux -qui-a-été trafné devant 
les tribunaux et que les tribunaux ont 
exonéré de tout bläme, * Un accusé 
n'est pas nécessairement un coupable. 
On manque en même temps à la jus- 
tice, à la churité et à Yhonneur, si 
on lu refuse le respect qui est dû À 
son caractère et à l'honorabilité de 
sa conduite, Nos ordres religieux ont 
assez mérité du pays, leurs membres 
ont mené une vie assez sainte et as- 
sez ‘évouée pour qu'on les entoure, 
il me semble, d'une sollicitude et d'u- 
ne sympathie jalouse, Et je ne puis 
comprendre comment des journalistes 
n'ont pas vu tout. ce qu'il y avait de 
inéchanceté eFd'ingratitude à se faire 


‘ 


L 


ligie ux beaucoup plus dignes d'atten- 
tion? Je vous prie donc, Monsieur le 
directeur, de bien vouloir, pendant 
toute la durée de ceSassises, exercer 
une vigilance quoiidienne sur les rap 
ports judiciaires que vous publierez. 
Et d'une manière générale, vewiries 
donner à tous vos collaborateurs des 
directions préeises et des ordres for- 
méèls, afin que nous n'ayons jilus d’é- 
carts pénibles à déplorer. 

C'est avec l'ekpoir que vous suivréz 
fidèlement cette directidn que je vous 
réitère l'assurance de mes bien dé 
voués sentiments. 

: (Signé) PAUL, 
-Arch:-de- Montréal. 
(Aux directeurs des journaux 
catholiques de Montréal), 


“ 


Comme conclusion pratique à cette 
lettre, voici la formule d'un avis que 


Votre dernière attaque d’asth- 
me péut récllément être Ja dér- 
nière si vous ne prenez de 
prompls moyens pour la com- 
battre. Le remède pour l'asth- 
me du Dr Kellogg sera voire 
meilleure sauvegarde. Il pé-} 
nètre jusque dans les moindres 
passages des.bronches ét ap 

porte avec lui un bon état de 
santé, 1} soulage toujours et 
son usage continu -apporte ‘un 
bicnfait permanent. Pourquoi 
ne pas vous procurer cé fameux 
remède aujourd’hui même et 
en commencer l'usage? Aspiré 
en vapeur Qu f unée, L est égale- 
ment efficace. x 


r 
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Quettrs- sont 165 lettres 10: plus 
—- Les lettres a. g 
Les pius légères? — Les lettres L 6, 
Les plus difficiles à lire? — Les let- 
tres f, 4.-c. : 
” Les moins spifitucliez? — Les-lot- 
tres 6. b. t. y 
Les plus laborieuses? — Les lettres 


9. q. B: à 


Qu'on ne voit que par morceaux? J 
Les le‘ires k. €. . + 
, Les plus impies? — Les lettres a. t. 
Les plus remuantes? — Les lettres 
a. jt. 
Les plus soumises? — 
b. i. €. — 
Les plus difficiies à manier? — Les 
lettres r. ÿ €. 
Qui prèéeher: 
tres à. j. c, 
Les plus hautes”? - 
Qu'on aime? — 
"Qu'on 


Les lettres 
0. 


l'action? Les let 
Le: lettres 1 
Les letires m. 6. 
n'aime ‘pas? Les letires 


Y 


Coupées en more: aux? -— 
tres d. 


Les let 
p. C. 
Qu'on peut posséder — 
ht. à 
Mortes? — Les lettres d. €. d 
Nous pobrtions en dire enecre, maxis 
nous‘ royons en avoir À, C. 


Les 


le‘tres 


Le système métrique 
On demande: ‘Pourquoi les dames 
préfèrent l'ancien système métrique 
au LULLEET pe à ‘2 
Héponse: Parce que, dans le mou- 
veau, il est question de “stères"” (de 
se taire), k 
Le bouton et la bou‘onnière 


Ur barbier maladroit avals coupé, 
en le rasaut, monselgneur dé la Mo- 


' 4 \ 
, 


qq + 


du petit Lonhomme. 


Naïveté 

Une bonne femme a l'habitude d'at- 
ler tous les dimanches à la messe et 
à vêpres. . 

L'autre jour, elle s'aperçoit, en ren- 
trant chez elle, qu'ellé a pérdu son para- 
pluie. Bien Vile, élle 56 remet en rou-| 
te pour l'aller chercher dans les trois 
églises qu'ellé-a visitées, ; 

Insuccès complet dans la pfémière: 
on n'a pas vu le “robinson'; même 
scène, dané. la seconde: . elle arrive 
tenfin à la troisième, où sôn parapluie 
lui est rendu. 

Ah! dit-elle en le reprenant, v2ü4 

ttes bien plus honnêtes daus cette cali 
se que dans 165 autres, 


comme-un serpent 


H-s"itsitue aus dans vOoLre syst 
me — Comme Wa, voleur au milieu. de 
la nuit, C'est inst qu'agit, le. catar 
rhe. Ne badinez jas |avec lui Le 
temps et l'expérience ont :prauvé que 
Catarruozone eéét un remède merveil- 
leux pour tous les OA du catarrhe 
et des bronches, Vou3 n'ingurgitez 
aucun remède, vous respirez seulement 
les vapeurs cicatrisantes. de Catarrho 
zone qui sont composées d'essences 
balsamiqués qui soulagent, réçotifor- 
tent et guérissent la personne mala- 
de. Pour renforeir la gorge, adoucir 
l'haleine, arrêter les sécrétions et clias- 
æer le £atarrhe, ies rhumes et la fol: 
blesse de la gorge, employez Catarrho- 


Le bon évéque. sontant lé sang couler 1: 2% 2% 


“ glisse dans le système! 


| Guéboe SG, Mgr Mathleunérehe * 


Le SUD 


ia 


véque de Régina, est arrivé à. Québew:11 


vendredi aprèsmidi, à bord de l'“Bie”t 


press of France”, d'un voyage de deux 


mois en Europe. “3100 4 


au 


Mgr Mathieu était atiendu mangé uit 


quai par quelques-membrés dé sa fa: : 
mille, Mme J:B. Caouette, sa :s0eur/" 


Miles Caouette, M.et Mme Victor Mas 


thieu-.et M,, Kugène .Caouette, Myide"t 
chanoine Charles Beaulieu, de l'arche: 
vêché, s'étalt aussi rendu au-devant'de4 
l'archèvéque de Régina:et de son com- 
pagnon de voyage, Mer. Omer Cloutier, % 
PA, V.G. nes ee ete 
Comme d'hgbitude, Mgr. Mali. 
s'est retifé au Séminaire, où il'a reçu: « 
quelques membres de sa famille, ; 


Pour ceux qui sogf::f 
frent des moust} 
ques ou d'autres: 
piqûres d'insectes 
rien ne soulage ! 


tion guérit 

“ diatement toute. frs. 
ritation et toute » 
mangeaison, +"? 


: ip 


On devrait l'avotrt 
h portée de la à 
dans toute 
' 85 sous la bouteliter 
chez votre phar: 
macien À 


re. identifier el 
hsaurent 60 dries d' 
banques, les ngetils de 


Magasins vous à chaugen > 
Nez aus je br 
lietro (Carré Balit-Fierré), 
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.,Le ler isis — M ét Mme Pan Emie 
1 ons initie » ds E naned eg à de grrr 


Ps cs 


Piandb — soolilists sur l'aie “As 


Mine — a) Matte) de noie |as à sens 0e lement at | me 
4 (Violon —'(2) Méditation de Thaïs | de la séance trés queïh lis sous Les 
1 L Masgenet; (2) Sprinsiime, Trois | nous avait donnée il y a un mois, AV acte Parraih et marraine: Omer et 
ni Te ine D bémol | deg à L” pe nait Hoi 
t à prend no — (a) Va Lé inajeur | jécers changements dans le jeu À de Tentsat. sd é 
1. agricole et tout indique que l'ex | Chopin, Op..64, No 1; (b) Taraniells. | acteurs. bi Le 13 juin — M et Mme pe ent am Cote les regrets et la rocommaissmce de 
1-“iilan de 1925 ne le <édera en rier Stephon Heller, Op. #5. No 2; le Ja f: Re de side Besc mue De, née à DS mere Er tonte La population de mutre ville 
: É clles den anses srhehdenies. the Swing, Paui Wachs;- | fois, c'est un succès de fourire J| ia] de Saint-Bons hnptinée. de 23, | 08 courant. amas — 
s ... Violon — (a) Aïe Maïik, Ch3s CG Dos jme veux nommer aucun des acteur sons les noms de Marie Marguerite des acteurs et metres de ces Gr : à 
Cinq choyéns de notre ville quire | nod; {b} Bartfai Emiik, Franz Drils {car 11 me faudrait les nommer tous Rolpmde Parrain et marraime M er Læ La chorale à Lorette 


viennent d'un voyage en auio à Spo- 
Lure, Wash... déclarent que c'est de 
““Déthk Lake à Prince-Albert qu'ils ont 


Op. D, No 6; Linse Hongraïise 
° O0 Canada. 
L'assistance e «s'était pas très nom | 


vaif du Frère Syiveatre. OML. la sale 1 de Fentaet 
se tromvait ceile fois éclairée à l'éie= 


trouvé les plus belles récoltes et les | Lreuse, mais si has pouvons juger par | trieité. | BRUXELLES & 
us mauvais chemins. l'attention soutanue, nods Dourrions, * np BR © Le ù L La Fanigre La PPeniey 
dire religicusc, dvec laquelle on a éco: Jamais Saint-Pierre ne fui animé 4 voyage Le trajet se & gaie 


e . +. «= ». 
+, Ciuq jeunes pensiognatres du pén: 
téncier ant passé avec succis pret 


comme ce dimanche aprésmics Gr t Mardi sir. T paliers. s'éteignost dam 
de partie de baile 26 gare Jaiys. Ji sertie paroisse Me veuve Louis Hz 


t£, par le: appizudissement: répétés | L 3 
re de RE prand'mensse, À lsquelle Les 


qui ont marqué chaque morceau, nous 


‘ 4 -amens du #me grade, dont deux avec croyons que ce concort a &é un sub Lävaf à les 2ssociations ée Saint du née Lécntine Ts. œigeare lice indépend-nte theatre: Greg les frais de chant Le 
bonnour. 1 y a aciue!tempnt 70 pri | rénarate tie Pierre, Saint-Malo, Steinbgck. Elm Bruxellns. Beigique Apres un ire Le __|R P. Marie Antoine, franciscain &-s 
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les officiers de l'Association libérale 
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paraît-il, toute lacsaveyr. du terroir de 
l'Ouest Canadien, C'est. l'histoire d'un 


du quelques mois. plus tard pour une 
somme dérisoire et perd du même coup 


Cie Richard & Béliveau 


Mme O. Marquis, M. et Mme G. Cyr, 
M. èt Mme A. Leduc, M. et Mme F. 


PETITES NOTES de passer avec 


de piano “Introductory”. 


CU 


CANADA 


André est partie pour un court séjour 
chez son frère, M. l'abbé. Gabriel Poi- 


honheur son examen 
Mile Buffet 


 — 


Nous-regardons vers le passé avce-.orgueil et satisfaction, et nous apprécions nrofindémnent la géné- 


‘ rosité du public qui nous a permis d’édifier une raison d’affaires et un service dignes des plus grandes villes. 


Nous envisageons l’avenir avec enthousiasme ct confiance, confiants dans un développement que 
seul l'Ouest peut fournir et qui a fa ait de l’Ouest dans ces derniè res années le phare lumineux du progrès. 
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érmé 
toute la journée. 
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COIN PRITCHARD ET MAIN 


Rés.—N 2428 


BOUGIES. VOTIVES 


Agents pour 


HUDSON 
ESSEX 


Téléphones: | 
Bureau—J 3446 


110, rue James Winnipeg 


Représentants de | 
F. BAILLARGEON LIMITÉE 


Farley Myers Limitée 
| 


Le tirage des prix offerts par la Mw#ison Blanche Limitée a été 
tait par le maire de Saint-Boniface, le samedi 18 juillet. Les prenant 
sont priés de venir réclamer leurs prix. 


hiversaire de leur mariage.  J]1 y eut 


Eau Vichy, etc. musique et chant. Dé nombreux et 


mit riches cadeaux furent présentés aux 
h jubilaires. 1 
CHEVROLET LAMPIONS, ETC. Téléphone À 6922 Les dnilltg Hôru 46 Ta -vité étiez 
: . "4 nn: M. Russell Messier et sa fille Mildréd-| - 
OAKLAND 334, rue Main Winnipeg de Marquette, 4Mich.;. Mile  Irzetta 
Beaudry, de Munising, Mich.; M. et 


Mme W.-H. Messier, de Brandon, Man 


mer SERRE A TE | Les amis de la ville étaient: M. a 
de Réduction sur 


D nos Chars Usagés 


Si vous avez l'intention ce vous acheter un char usagé, venez 
voir ce que nous avons sur notre lot vacant, coin des rues Spence et 
Portage, et nous vous économiserons de l'argent. 


M. François André est parti pour |être différent.” 


i vous souf” 


Mian. 


Il est fourni directement par 4 
Dr Peter Fahrney & Sons Co, 


Voici la liste des gagnants: = 2 ss “ | 
ter prix: Gramophone—No 11781--Thérèee Lafrenière, 541, rue 1923 Maxwell—En premiére condition ca : 
._Desmeurons, Saint-Boniface. sé 


2me prix: Manteau de éame—No 8465, Alex. Pelland, Sainte- 
Anne des Chênes, Man. 


3me prix: Violon—No 9110, Alma Manaigre, Lorette, Man. 
-Accordéon—No 9109, W. Legault, Elie, Man. 
“Sac de voyage--No 8229, Ed. Lamoureux, Isle de 


âme prix: 


5me prix: 
Chènes, Man. 


me prix: 
Man. 


La Maison Blanche 


Téléphone N 1183 
15-17, avenue Provencher 


Complet de garço 


Saint-Bonif ace 


Distributeur d'accumulateurs (batteries) Willard 
pour automobiles, raëlos, lumière de ferme et moto- 
cyclettes — pour le Manitoba, 


Service dans toutes les marques ! 


geuis & & WARREN LTD. 
*Ahiba. 


FORT et ST. MARY, WINNIPEG 
Succursais à Brandon, Man. 
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1923 Durant Touring—Presque neuf 

1028 tar Sedan ....S........ .".. $775 
1922 Studebaker. Big 6-7 passagers 

1922 Oldsmobile £—7 passagers $975 
1925 Ford Fordor Sedan— Tout neuf 

1924 Ford Coupe 

1921 Gray Dort—En première condition 

Ford Touring et Roadsters— De 

Chevrolet—LDe 


et beaucoup d'autres trop nombreux pour être. mentionnés 


Vendus à termes faciles 


Universal Motors Ltd. 


AUTOS DURANT, FLINT, STAR 


EMILE COUTURE, viceprésident et gérant 
Téléphone B 3793 


665, AVENUE PORTAGE : 


WINNIPEO, | MAN, 
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